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Ottawa, 27—Le comité des finances
civiques a siégé pendant deux heures,
samedi après-Miui. Ila été décidé de
faire un ei:prunt de $46,000 qui sera
employé comme suit: pavago perma-
nent dans certaines rues où Je traim-
way électrique doit passer, $20,000;

de la cité duns la recons-
perton enfar du pont Cuminings,
15,000; acheter la propriété au coin
es rues Wellington et Queen pour

améliorer l’abord du pout Pooley, 810,-
000. Un règlement sera préparé à cet

et,
eleos Irlandais de la capitale vont
enir une assemblée ce scir pour déci-
er de l'opportunité d'inviter les dé-

légués parnellistes à venir leur adres-
wr la parole dans le cours dumois pro-

in.
chair, dédicace de la nouvelle église
de Baywater so fera dimanche, à 10
beures de la matinée. Mgr Dubamel
officiers. Cotto église sera dédiée à
N.-DB.du Bon Conseil et la paroisse
portera le nom de Ste Marie de Bays-
water,
Le conseil des ministres siège lon-
ement tous les jours pourtailler de

a besugne aux députés, préparer le
discours du trône, arrêter les grandes
lignes du programme ministériel et

ucher une partie du travail de la
ession.
Le gouvernament propose, comptant

pour disposer, sur unc majorité suffi-
sanie, .

—Tout est maintenant prêt pour
l'ouverture des chambres, jusqu'aux
employés sessionnels qui n’attendent
quelo signal pour reprendre leurs pos-
tes. Los sénateurs et les députés ont
commencé À arriver et mercredi la
machine rlementaire pourra com-
uencer & fonctionner, il n'y manquera
en,
La journée de mercredi sera em-

ployéo à nssermenter les nouveaux dé-
putés dans la matinée et l'élection des
présidents à 8 les p.m, Le Gouver-
peur-Géndral ne se rendra pas au par-
lement ce jour-là; il enverra son dé-
uté avertir les chambres de choisir
eur président respectif.
—Tel qu'il à déjà été dit, M. Peter

White sera le candidat du gouverne-
ment À la présidence des Communes,
ble Dr Grandboie, député de Témis-
couuta, à la vice-présidence du dernior
siège aux Communes pour ce comté
depuis 1878.

’bonorable M. Lacoste doit succéder

prérideutdh Sana,Losatteamieprénicen uw 20H10; CHA 4
haute comptera un ministre do la Oôu-
vonne duns son rein désormais.  L’ho-
norable John Curling, ministre de
l'Agriculture, à été nommé sénateur
samedi,
L'honorable M. Carling est le qua-

tridme 1inistre de l'Agriculture qui
slégera nu Sénat. Ses prédécesseurs
ont été: l'honorable J. O. Cbapais, de
185 à 1860 ; l'honorable L. Letellior de
6t Just, de 1878 À 1376, année où il fut
nommé lieutenant-gouverneur de la
province de Québec ; et l'honorable O.
À. P. Pelletier, du 28 juin 1877 au 16
ctobre 1878, lorsque le gouvernement
acKenzie démissionna. .
—Le grand diner d’Etat qu'il est
aintenaut d'usage de douner À l’ou-
erture des Ohambres, aura lieu jeudi

soir à Rideau Hall.
—Des avis ont été donnés jusqu’à

présent pour 180 bills privés, dont 7
pour divorce. Si l’on considère qu'à la
dernière session il n'a été adopté que
T1 Lills privés, on peut en déduire que
la session durora bien trois inuis.
—Les marchés étaient bien approvi-

slonués samedi et les denrées se sont
bien vendues,
Lo beurre tient bon prix, de 28 à 30

centins la Hvre, les œufs valent de 12 à
15 ceutine le douzaine et les patates se
vendent de 80 à 90 centins la poche.

DUNSTAN,

LE COMTE VON MOLTKE |

Ses funérailles

Berlin, 28—Les funérailles de feu le
comte Von Moltke ont eu lieu aujour-
hui. L'empereur Guillaume, le roi

de Saxe,les nds ducs de Bade Saxe-
Veitmar ct Hesse, les principaux mem-
bres do la famille royale de l'Allema-
gne et les principaux généraux alle-
mands étaient présents. e
Après la cérémonie à la chambre

mortuaire, les restes du comte Von
Molrke ont été transportés à la gare

hrte. Surtoutle parcours du co
funèbre, les rues étaient bordées de pe
dats el encombrées de spectateurs, En
lête du cortège marchaient le colonel
Gossler portant le bâton du feu maré-
chal Von Moitke ct les officiers de son
flat-ma or portant ses insignes et ses
écorationa.

llLe cercueil était couvert de cou-
tonnea de fleurs reçues de toutes les
parties de l'empire et de plusieurs
autres cours d'Europe. L'empereur,
les membres de la famille royale et les
généraux allemands venaient immé-
latementaprès le char funèbre.

. On est arrivé à la gare à une heure
ûc l'après-midi et le cercuoil aété placé

ns un char tout tendu de noir. …
L'empereur à pleuré pendantla céré-

monie. Le prince Bismarck avait en-
Yoyé une grande couronne avec ce té-
gramme : “O'est avec douleur que
Aahetélégramme p'annon nt

rréparable que le pays vien
faire, Je ressens d'autant plus la

e quein pu durant plus d’'u~e dé-
tude, bénéficier de la précieuse coopé-

tion de Von Moltke et jouir de son
variable bonne humeur,

Les moines prétestants
nÂ'ew-York, 28—Le Père Ignatius,le

uédictin protestant, que tout le
monde connaît plus où moins en Anié-
que, aurait blen fait de rester en
Eleterre lutôt que de venir évan-

£éliser les Etats-Unis.
tho son absence, les moines de Slañ-
yAbbe, qu'il dirige. laissés À enx-
nétmes ont embrass” religion catho-
Us romaine, - ;

= Père Ignatius dit que ce revire-
facut tatdù à 1. bigoterie et & l'vtroi-
an d'esprit des ministres de l’église
Rhglicane, qui lorsdes fêtes de Pâques,
out Be voulu leur donner la commu-
od ux des moines du. Igna-
nastySouls testés fidèlesà leur-mo-

   

 

été chargé par le départemeut de la
justice fédéral, de dresser un mémoire
surle massacre des Italiens, à la pri-
son de cette ville, le 14 mars dernier, a
torminé eon enquête et vient d'en-
voyer son rapport ar le malle. M.
Grant refuse de parler de lu nature de

Coonyo taraury a_terminé son en-
quêtedans l'affaire de la Mafla et. sou
rapport sera connu dans le cours de la
semaine.
Waskington, 28, minuit--Le procu-

reur-général a reçu cotte après-midi du
procureur Grant, de la Nouvolle-Or-
dans, le rapport du massacre dos Ita-
liens à la Nouvelle-Orléans. Ce rapport
a été préparé pour lé secrétaire Blaine
et on refuse de le rendre public.

L'explosion à Rome

Rome, 28—L'explosion de Pozzo Pan-
taleo et l'émotion qui s’en est suivie
n'ont point fait perdre au pape sa Bé-
rénité ordinaire. Se chambre coucher
n’a pas été atteinte, bien que la se-
cousse ait brisé toutes les fenêtres d’a-
lentour. Peu après l'explosion, le pape
à dità son secrétaire : ‘’ C'est peut-être
une bombe qui m'était destinée.”

La mer do Behring

New - York, 28— Une dépêche de
Washington gnnonce qnelo secrétaire
Foster nie que les négociations soient
terminées entre les Etats-Unis et l’An-
gleterre, au sujet de ln question de la
mer de BehringJour la prochaine rai-
son. 11 peut se faire qu'on en vienne à
un arrangement, mais fl n’y arien de
définitif encore.

La chaleur dans le Nord-Ouest

New-York, 28—Une chaleur exces-
sive pour la raison sévit dans le Nord-
Ouest, notamment au Dakota et au
Minnesoto. À Ardeen, Dakotadu Sud.
le thermomètre s'est élevé jusqu'à 92
degrés Fabrenheit au-dessus de zéro.
Les habitants de la région craignent
que cette chaleur excessive ne soit
suivie de quelque dangereux cyclone
comme celui qui & dévasté St Oloud,
Minnesota, en 1836, :

 

LA TEMPERATURE
Toronto, 28—11 h. p. in.

La perturbation sur les lacs, hier,
est maintenant sur le golfe St Laurent,
Elle à étésuivie sur Ontario ct Québec
par un temps plus frais et elle cause
maintenant.une.teinfiérature quolque
peu plus élevé of un fort vent dans les
Provinces Maritimes et quelques
ondées nu Nord-Ouest. Bakse pression
et beau temps chaud généralement.
Température minimum et maximum

—Qu'Appelle, 44-78: Winnipeg, 80-78 ;
Toronto, 41-49 ; Kingeton. 42-60; Mont-
réal, 46-60; Québec, 80-54; Halifax,

 

Probabilitéspour lesprochaines vingt-
quatre ‘heures

Haut du 8t Laurent—Vents d’ouest
la plupart du temps ; température de-
venant un peu plus chaude.

BULLETIN MAR:TIME

Port do Montréal

ARRIVES — Avril, 28
Steamer Bardinian, de Liverpool,

cargaison générale.

PARTIS—Avril 28
Steamer Miramichi, pour Pictou,

cargaison générale. .

BATIMENTR DANB LE I'ORT

Steamers

Oharrington, Carbray, Routh & Cie.
abnsainian, -Richardson, H. et A.

’ Goélettes
J. Savard, Ménard, O. A. Boucher.

Eugénie, Caron, O. A. Boucher.

Le steamer “Sardinian” cst arrivé
dans le port à midi.
—Le steamer “Maude” de la compa-

gnie de navigation de la rivière Ottawa
est arrivé hier, avec une cargaison
complète.

—La goëlette ‘’Maggie” est arrivée à
Cap Rae, avec 900 loups-marins,
—Le steamer ‘*Grecian”, parti de

Londres pour Montréal, a été signaléa
Cap Madeleine, hier matin.
—Le steamer ‘‘Pickhuten”.est parti

de Anvers, le 26 avril pour Montréal.
—Une dépêche de Québec; dit qu'il se

fait peu d'engagements et que les der-
niers prix fixés pour le fret do Québec
à Liverpool, est de 170. Toute une
flotte est en disponibilité sur la Olyde.

RESUME DES DEPEOHES

Une dépêche d'Ottawa annonce que
l'hon. M. Colby, président du conseil,
à donné sa démission.
—Un nommé Télesphore Larocque,

employé de M. James McLaren, s'est
noyé dans le rapide St Denis, à Otta-
wa, on descendant un radeau.
—Un jeune homme d'Ottawa nom-

mé Joseph Dubois, s'est noyé au lac
Kippewa, dimanche.
PM. J. W. Holmes, capitaliste de

New-York, est arrivé ici aujourd'hui,
ur travailler avec M. E. P. Bender à

’établissement d'abattoire à Trois-Ri-
vières. Il suggère d’établir à Trois-Ri-
vières une quarantaine pour le bétail
américain destiné aux abattoirs.
—Le steamer * Empress of India”,

qui est arrivé à Victoria, O.B., hier
matin, venant de Yokohama, a fait le.
trajet en 10 jours, 14 heures et 84
minutes,
—Le gouvernement Ohinois a foit

savoir au gouvernement Américain
v'il ne veut pas recevoir l'ex-sénateur

fi. W. Blair, comme ministre améri-
cain en Chine,
—Le premier acte officiel du nouveau

maire de Chicago, M. Washburne, a
été d’ordonner que toutes les maisons
de jeu de cetteville soient fermées,
—7000 immigrante sont arrivés à

Now-York peudant les journées de di-
manche et de lundi, .
… —Les Polonais de New-York se pro-
posent de chômer avec éclat le 4 mai,
e centenaire de l'adoption da la pro:
clamation de In constitution polonaise.
—Les journaux catholiques de Rome

ont ouvert une so ption pour repa-
rer les dommages cauvés au Vatican
par l'explosion. Un Français, qui a,

 

e connalere a souscrit 
‘Lo,

“oon
:  

adorsrecompense do $1,000 sur
refusé de se faire
420,000,

xmorthorrible dans les flots. Nous avons
du reste, donné dans un de nos der-
niers numéros, une reproduction de ce
drame presque sans précédent.
D'une Jettre en provenance de Gi-

braltar 11 résulte que le nombre des
victimes du naufragede *“l’Utopia est
exactement de 562, Jusqu'à présent, on
n’a retrouvé que 422 corps, dont 172 ont
été enterrés dans le petit cimetière de
Gibraltar et tout à côté, en terre espa-
gnole.
Les autorités ganitaires se sont op-

posées à l’iphumation des 250 autres
aute d'espace, et parce qu'un plus
grand nombre de corps ne pouvaient
tre amoncelés dans le peu de terre
dont on dispose à cet effet.

Tl a done fallu rendre & In ner ces
victimes de l'épouvantable cutastro-
Phe. Et été une besogne bien péni-
le, bien funèbre que l'amoncellement

des 250 corps sur des mahonnes et dans
les chaloupes remorquées au large, à
huit milles de la côte environ, Le tout
à été jeté à la mer commedans une im-
mense fosse commune,
On avait requis tous les scaphan-

driers du port et des vaisseaux de lama-
rine anglaise your explorer les épaves
de I'** Utopia ” et les abords du lieu où
s'était produite In catastrophe, 11 a été
trèsditficile À ces plongeurs de retirer
les cadavres entrelucés par groupes a
toutes les issues du navire coulé.
Cela présentait un spectacle terri-

fiant, au dire des sonphandriers, et si
l'un d'eux a succombé pendant le tra-
vail, pénible À tous égards, auquel il se
livrait, ges camarades attribuent sa
mort à l’émo.ion qui les a tous acca-
blés, lus ou moins, caraucun accident
ne s'était produit dans son appareil.

Férocité révoltanto

Un acte de barbarie sans nom n été
commis l’autre jour à Little Barrows,
Cap Breton. Ene douznine d'enfants,
allant à l'école, se sont arrêtés devant la
boutique d'un forgeron du nom de
Logan, et se sont iuis à jouer à cet
endroit. :
Logan les avertit de déguerpir, mais

les gamins ne bougdrent pas. Le for.
goron devint furieux, prit une petite

rre qu’il faisait rougir au feu et en
peren le ventre d’un des enfants, âgé
e douze ans et du nom de Matheson,

Après avoir accompli cet ncte de féro-
cité, Logan s’est cufui. La victime ue
reviendra pas de sa blessure.

Le reconsomont

Nous apprenons que le recensement
dela division de Montréai-Eut est à
peu près terminé, quest À ce qui re-
garde le travail des énuimérateurs.
Nous prious les persgnres que les énu-
mérateurs auraient oubliées de visiter,
de vouloir bieu en avertir le Commiy-
saire Recenseur, N. Dutnouchel,
Ecr., N.P., à son bureau, No 70 rue St
Jacques. Il est importaut que le tra-
vail soit aussi complet que possible, et
tout renseignement additionuel sera
reçu avec plaisir.

Secret No. 16 de Goo. Tuokor
Est un spécifique contre les taladics
qui proviennent des erreurs du jeune
âge, manque de Vitalité ré-ultant d'a-
bus, Débilité Nerveuse et Physique,
et toutes les misères inédites qui ré-
sultont d’indiscrétion ou d'exce, ete.
4209 Craig en face du Champs Mars.

notre deruière page.

—Mme Harry Pearson, Hawtrey,
écrit: ‘Pendant prés de trols wols
j'ai été affectée par des évanouisse-
ments, des vertiges qui s'agravaient de
lus en plus ; les attaques se renouve-
aient trois ou quatre fois par jour.
Enfin, mou mari acheta une bouteille
du * Northrop & Lywan's Vegetable
Discovery” et j'en éprouvai un grand
soulagement, Je m'en procural une
autre ensuite et avant de l'avoir épui-
sée, j'étais complètement guérie et je
n'ai pas eu une seule attaque depule.

Opinion d'un citoyon de Winnipeg

Voici un extrait d’une lettre de M. D.
Davis, Winnipeg, Man.: Conseille de
faire usage du Baume Pectoral du Hag-
yard pour un rhuine incommode)’ai été
complètement guéri par l'usage de
deux bouteilles.

—Les vers causent la fièvre, les cau-
chemars, 1e manque de repos pendant
le sommeil. Le “ Mother Graves’
Worm Exterminator,” est agréable,
sûr et efficace. SI votre pharmacien
n’en à pas, engagez-le à se le procurer
pour vous,

Secret No. 17 do Gso Tucker

Guérit la Paralysie, Epilepsie, Dé-
ression Nerveuse, Danse ds St Vitus,

Battement do ur, liysterie. Un
Antispasmodique puissant. 420 rue
Oraig, en face du Champ Mars.

—Voyez la récompenso de $1,000
sur la dernière page.

Boaux Arts

Nos lecteurs voudront bien ne pas
oublier que M. A. Bayard, artiste, est
toujoürs au No 177 rue St Constant. 11
continuera topjours comme par le pas-
sé à s'occuper de portraits de tous
genres, soit à l'huile, au pastel ou au
crayon, d’après nature où photogra-
pbie, allez voir ses ouvrages,

 

—Voyez In récompense de $1,000sur
la dernière page.

SANTE VIGOUREUSE
Sous l'influence du Trésor des Nour-

rices, des enfants maigres, uoués, scro-
fuleux, rachitiques, ont recouvré une
santé vigoureuse ; de plus il facilite la

usse et le percement des dents. Prix
5 cents la bouteille
 

 

LA POUDRE A PATE
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—Voyez la récompense de $1,000 sur |-
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Les Petites Pilules de Carter pour 1e Fois

GUERISSENT
le malde téte,et soulapans tous ive troubles résultant de

els1'état bilieux du uyet que: Etourdisserrents,
Nausées, founcleuce, F @ aprés ies repas, Douleurs
dans Lacôté, ete Quoiqueléus plus grand succes ais été

je guérir

de tête biliaux, copenégnt Jes Petites Pilules de Que Ler
peur Is Folc sont ¢galamant bouces pourla Conatipation,
guerissant et prévennnt cotta maladie ennuyeuss.
ourrigent aussi tourdi +9 de l'estomac, sUmulent le
fuie et règlent les ia bl elles guérissaiest
mest 19 10a]

DE TETE
Elles seralent enonre Inestimatles [rrr cond qui suufirent
de cette maladie, nisin keureusesaent que leurs bous
effuta 10 «'arrêtent pes là, es ceux qui en feiont une fois
usage trouveront ces petitrs plluies alprécieuses
tant de cas, qu'ils no veadront plus s'en passer. Mais
sprig tout le mal de tite

LIEUX
est le cauckercar de turt d existences, que c'est dans ce
cas surtout que neux vautors 1.8 pilules. Nos pilules
guérissent tand'a Qne d'autres ren font cien.
Les Petitea Pilules de Carter Tour le Foie eunt très
ites et très (aciies à prendre, Uno ou deux suut ue

ose. Files sont atrictemment végétales et n'irvitens pas,
leur actirn acréahle À tous ceux qui en {out usage, En
fio!es dde 25 cents ; 5 pour $1.C0, fu vente par jes phar
maclons persaut, où rnroyéés paris malle Adressezen
nommant esjournal à

CARTKA MEDECINE CO, NEW YORK, E, U,
Pilules Petitsa, Vinrn Desise, Prix Petit
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1. toutes capires dechaladiez restant dus

 

Attaque d’Epllepsie, mal caduc,
Hysterie, Danse de st. Vite,

aludies Nerveuses, Hypo-
condrie, Melancolie, Ine-
bricte, insomnie, Etour-
dissement, Debllite du
cerveau ct de la mo-
elle epiniere, &c.

 

Cette médecine agit directement sur les
centres nerveux, calmant toute irritation et
augmentant l’effusion et la force du fluide
nerveux. Elle est parfaitement inoffensive
et ne laisse ouruneffetdésarréable.

Fort et en Donne Sante. _
RuTLAND, Vt., Nov. 1588

M. O. FP.Cureminga écrit à la date cl-dessus: Mon
attention fut appelée aur le Remède ou Tonique
Nerveux du Pere Koenig, parle Rév. M. Lonergan,
au four de l'an, L'ainé de mes enfants était attelat
de l'épliepsie depuis l'Age de 11 mois, et nous avons
¢ itd plusicurs médecins, fans succds, l'enfant
commença À perdre le contrôle de ses muscles À la
figure, indiquant certains signes de difficulté à la
vue que je ne puis exactement définir. Mails après
ful avoir donné du Tunique Nerveun, Il devint u

feusu,dg eopvilrlons¢nijeptiques.ot an
Ce jemide_qui a été aré le Rxvp

K@NIG de Fort Wayne Ta depuis une dizai-
Dod'années est manufacturé sous sa direction
par la Ctu Médicale de Kœnig 50. W. Madison
coin de la rur Cienton Chicago,IL, $1.25 la bou-
tcille 6 pour 38.00,

À vendre ches
ED. LEONARD,

Pharmacien,
[1I3- RUE ST-LAURENT—||3

278 lan
 

 

MEDICALE

UNE CARTE
À ceux qui aouffront den erreurs ot doa indi.

crétions de Ja jeunesse, do la faiblesno norronse,
d'Uno décadente précoce, de lu perte de In viri-
lite, etc., S'envorrnl unc rocetto qui vous guerl.
ra HAN~ RIEN EXIGkH, Co grand romedo à été
Cécouvert par un missionnaire dans l'Amériquo
du sud. Envoyer une ouveloppe portantl'adres-
so du HxVD Jusærn T, INMAN, Station LU. Now-
York. 1a-151-Imv

 

 

      mauvais état du Fels.des L2eins( Iopnans)
de U'Entomue des infest. ns cf de sante

T. MILBURN & GIE., "235k
FHARMACIELAROCQUE.

SIROP EXPECTORANT
— TU—

Dr LAROQUE
— POUR LA —

Toux ot lo Rhuma et pour lo soalagoment
dans ia Bronchite, l'Asthme -t au-

FAARR
C. ALFRED CHOUILLOU,

Ageai Denarsl Pour bo Casada, »  MONTAPAL

  

MAISON DE COGNAC
Demande voyageum et représentants pour

rirc-in vents de cos Cognac
itomines avantageuses
Ecrire B, EL V.. luate restante

_ -—

   

-

 
  

 

  COGNAC tros maladiesdes Poumors.

COIN DES RUES OKTAR:O ET ST HUBERT
MONTREAL.

PRIX 25 CTS LA BOUTEILLE.

AVIS
 

 

! ; 1La Société d'Agriculture du Comlé d4 Cham.
plain offre cn vento un mngolfique “talon re
proqueteur *“Clydes Dalo” de raco puru, avoc

! Pour les conditions s'adresser À Messieurs Na -
léon Sst-Arnauld Directeur de la paroisse do

Sto-Geneviévo de incan, ou à M. Théophilo
Trud(}, Dirccteur de st-Pro-per.
Eto Gonovièvo du Batiscan, 10 14 Mars 1891,

- W. TRUDEL,
é6jno ° Soc.T

AVIS AUX AOTIONNAIHES
Un dividende trimestriel de (24) deux pour

cent sur lo fonds du capital payé do In Cio Hoya.
e quo a été déc aré payabio le 15ème
Jour de mai prochain ct sora remis pur In mailo
aux actionnaires à cette date.
Islivre do travafert sera fonné d.puixie 8

jusqu'au 15 éu mois prochain, cus duux jours
nclus

Par ordre du Bureau,
sas W. HAGAR,

Socrétaire.
ë rit 18915 £

Montréal 32avril lei 27-27-1408 11-18-16

 

 

 

Rappelez- vous
ce fait, c'est quo si vons désirez avoir quelque
choso commo uno belle voiture: ‘* Exproes *
lourd wagon. sharrotio, ela, etc vona pouvez

cter tout cela à meilleur marché
0 Le

 

        

  
66-RUE DU COLLÈGE-66

Quepartout ailleurs dans Ia Puls.anoce.
Prix spéciaux pour loé acheteurs on gros ou

au comptant Con 2psms hills

ENVOYEZ
Potre linge à la Buanderie Univn et
? vous ne voudres-plus lefaire

. laver a r8,

No1853 RUE SAINTE-OCATHERINE
… {priv de la rue BtConstant) :

———

est faits la main, Aucun pra-
Tout Touyiate quen estemployé ,

H.:GENDRON,
2 - Propriétaire.

10-1a0
mr reerether

Rideaux ! Rideaux!
 

Téléphone Bell No

 

Quvrage Magnifique!
DONINION STEAM LAUNORY-

ERNESTMIREAU;

    |[SIROP de TEREDENTHINE

|. 50c LE FLAOON

E. PUET

 

LA GRIPPE!
Prévenez une attsqué on prenant du

VIN DE QUININE DE CAMPBELL
Abrégez la durée do l'attaque en prenaut du

VIN DE QU'NINE D: GAMPBELL
Quand l'attaque est passée, ramonez La santé

Vigoureuse en prenaut du

VIN DE QUININE DE CAMPBELL
M. GOUETTE, N.P. MARTIN,

M. GOUETTE & CIE.
MANUFACTURIERS DE

Portes, Chassis, Jalousies et Meubles
Moulures, Tournage et Décenpage

Manufacture aur le Canal, arrière de W. O'Gii-
vie, ruc des Se.gasurs

Téléphone Bell 8376,
Burcau Temporaire: No 165 rue St Jacques.

. MONTREAL

Téléphone 6 |Téléphono Fédéral, 717
207-1an

THIBODEAU & BOURDON
1203 RUx S12 OATUERINE

Coin dela rue PAPINEAU, MONTREAL
Untconstamment en mains une Quaa-

Uté considérable de

BOIS DE SCIAGE SEC
Qu'ils vendont à BAS PRIX,

Vente par char et par pile uveo logere arance,
Téléphone 6033.

À HURTEAU & FRERE
MARCHANDS DE

BOIS DE SCIAGE
92 RUE SANGUINET

MCNTREAL.

 

 

 

Colin des rues FANGUINFT ot DORCHESTER
| 1 ELEPHONE No 108.

Eassin W cllington en tuco dos bureaux
\ du Grand-Trana,

TELEPHONE No 140

L. DEMERS
MENUISIER ET CHARPENTIER

66--AUE ST DOMINIQUE--56
Toutos sories d'ouvrages en Lois exécutés

avoo soif et prouptitude.

à
Es
Qo
u
 

  
CHARPENTE
En Pin, Epinette Rouge, etc, Cèdre Rond

tendu ct tPueaux eciés
Bols à in, + tte, Jiols Fran

Blan Coembeeas a tous offert ote
à bon m 0 par

D, PARIZEAU
COIN DE3

RUES CRAIG et ST DENIS
514 RUF. LAGAUCHETIERE

 

connus.
liqueurs extra-finen de Ja malson Gravel
viliots & Cle 14 medaillos d'or ot diplo-

nes d’honneur.
4 JULES GIROUX rou) agent général, No

10 et 12 rue Claude Montréal.
AnTuUr LEFAIVRE, Roprésontant.

 

Une belle Poan ost une joie qui dure
toujours.

Creme Oriental, ou Vembel issement Magique
— DU DR T. FELIX GOURAUD. —

Elle purifie aussi blen qu'elle embellit Li peau
aucun autre commétique n'obtiendra

cu resultat,
 

Elle fait
ajtro

le hale, les
plaches, les
rous~ours et
les maladies
ola poau, ot

tous los dé-
fautequinul-
son a
beauté, kans
Qu'on puisse
on découvrir
les tracon
Ello a subi
l'epreuvo do
annéesd’u-

PE ac sage, nul au-
tro article n'est auxsl pou nrixible, N'accoptez
aucun ariicle contrefait porrant lo méme nom.
leo distingué Dr L. A. Sayers dit 4 unodame
de haut to(une patisnte), ‘Comme foulca les
dames en feron usage, Je la recommande
comme la moina nulaiblr de toutes les prépara-
tions preacrilespour la Peau.” Uno boutelllo
durers six mos en er fai-aut usage chaque
Jour. La Poudre subtile enléve aus-i les pelil-
cules superflus sans nuire À la poau.
FRED T. HOPKINS Prop, 37 Great Jones

St N.-Ÿ. En vorte chez tous les droguistes ot
los marchands d'articlos de fantaisie, dans tous
lcs Etata-Unia, au Canada et en Europe.
2Prenez gnrdo sux imitations. $1,000 de ré-

compense à qu'onnque fera arrêter un contre
facteur ob prouvers qu'il en à vendu.

LE MEILLEUR REMEDE

CONTRE LES VERS
Chrêmes DE Chocouat

De Dawson
EN VENTE PARTOUT

25 ots In Boîte.

  

 

     

 

 

 

—DES—-
|cuemison PROMPTE

[RHUMES xr.oes BRONGHITES
—— PAR LE—

3 B.—Demandexto Loulours comme
euits

OP DE TEREBENTINEDJ
BISOCTEUR MAVIOLETTS

En vente chez tousies pharmaciens      9

RUE NOTRE-DAM rén dn la Gare du Pacl-
Cognac E. PUET médaillé à toutes loa algue, Montréal

expreitions. Haut tr ndé par

MIT:*H'BIKINA 4 médailiosd'or, Toni Succes towBX médalllosd'or, Tont- - ours
quedige-Uif eL eupérieura tous les bitiers croissant denotro pré-

paration pour faire
ruber les polls fol.

Jets do la
dames: vu son usage
universel, seulement
$1.00 la boutclite y
compris uno bolte
d'onguent,
Nous avons toujours

en main la prépara-
fion pour teindre la

£2 be ot rondro aux
cheveux leur conleur naturolle sans salir Is
tête,et une autre pour les curs et lo onl de
dont. Nous avons de plu< la purgation de pou.
mons qui cliuase In bils et donne au mang une
grande pureté, expulso toute espéco de vers
radicaloment. Elle est (nfaillible et pont être
prise en toute saison, ldsez loa certificals qui
paraissent fous les mercrodis ot camodis dans
unoautre colonne.
Mme Vve R. DRsMARAIS & Licno

1253 rue Mignonn e Coin do la rue St-

Mois de Marie
-—85 —

Mois de Marie (Nouveau) dédié aux fidèles
du Canada, par un prêtro du diocése de
Moutréal, -n-$2 cartonné, 250.

Notre-Dame du Perpetuel Secours, Vierge
miraculeu-e véréréo à Rome, dans l'église
Saint Alphonso do Liguori et en beaucoup
d autres lieux, aon histoire. a°chiconfrérie «t
oxercices do pleté en son hounieur, par us
Père Tlédemptoriste, in-22, cartonné Loile
anglaise,

Petit Mois do Marie, Ponséos piouses pour le
ti mois de mai, par l'auteur deu J’aillettes

d'Or, in-4%, le cent $%00; la douzaine 60;
l'exeimplaire 5e

En vonte à la librairie
J. B. ROLLAND & FILR,

6à 14 rue St-Vincent, Montréal.

PRINTEMPS
N'oubliez pas d'aller voir le mazalfique as-

torument de marchandises
du printemps

Chez L. C. De Tonnancour
—- MARCHAND-TAILLEUR—-

No 8 Côte ST-LAMBERT.

PERRAULT & MESNARD
ARCHITECTES

Nos 11 et 17 Cote de la Place d'Armes
Doite 114 Bureau de Poste.—Elévateurs
Tiééphone 646

Gustave Lamothe,
AVOOAT

No 35 RUE STJACQUES, Montresl
ito 1748 Bureau do Peete.

Téléphone 3'No 26
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[Pension Française
LAVIQNE

ROME,via del Tritone No 36 Pal, det BancodiRonin,

+ <n .

lia de lesture o/-AGES, it CARON & CIE

ambre des Com RELIURES _ EDITEURS-PROPRIETAIRES
TAWA Unt IHS BORTES. ’

Lzscutsd LZSENDARD,avec goût ob Administration et Rédaction
promptitude,àdes Ay défiant — Ag 35 Ruo ST-JACQUES,

, . uo . MONTREAL,
. "cri
SOUSLA DIRECTION D'UN_GOMITÉ Le HENRI TRUDEL, REDACTEUR

“moANNÉE ~ MONTREAL, MERCREDI, 29 AVRIL 1891 No 99
— : x LL ye= 7. 7 = = \ 188 ” Becrot Ne. 16 de Goo. Tucke:
TELE GRAPHIR LE ,GRAND JURY |LA CATASTROPHE DE L'’UTOPIA ; Lotionpour,Boutons, Pastules 2 . CASTOR FLUID DE GRAY  {6¢ ”

: 11n-0x16é| — alt- eun. ra

on rapp u massacre des la terribl pr edd a s .

= : LAMAFIA "| amadeHop”quicouton SEERA EEE CompagniedArsuranceaurla
ce de n * fNOUVELLES D'OTTAWA Nouvelle-Orléans, 28—Le Procureur secours ridiSd'émigrants peORANacie DE LON DRESANGLETERRElier de l'Erenpano) du district, Win B, Grant, qui avait qu'il portait et qui trouvèrent une To aroe BeLaurent. ETanLix kx 1521(Da correpondant particulier de ARD) REMEDE NATUREL POUR LES —

CAPITAL - - + = $10.000
FONDSINVESTIS - 21.70.00

gents générau tOBT ME
pour Je Canada Oxo. DENHOLELMe
Tolve d'Arsurance contre le Fou aocoptés

No 45 rue St Sacrement.

LEGAL
PELLETIER & FONTAINE

AVOCATS
NO 105 COTE LAMONTAGNE, BASSE-VILLE

QUEBEC
L'Hox, L. P. PELLETIK .
A. FONTAINE, L L D, To fe L 3

 

 

M. GARAND & E. L. NORMANOIX,
—NOTAIRES—

10 rue St LAMBERT, Montroal

23° ARGENT A PRETER ®3

HEURES DE BURRAU—De 8 A.M. 4 8 P. M,

 

 

J. HL FILLET, B.A., B.C.L. B.C. MACLEAN B.A. B.C.L

PILLET &« MACLEAN,
AVOCATS ET FROCUREURS ETC.

166 St Jacques, (}'isa-vis SX-Laurence Fall)
Teléph MONTREAL,
M.Pillet est 6L L. I. des U

MeGill et Manitoba. 00 Une

J. A DORVAL
, —o: RELIEUR :0—

Livres Blancs, Régligs Bro-bures, Ble
80 ruo ST LAURENT (Bloo Robillard)

240-1 an.

J. HL LECLAIR
ARPENTEUR

CONFECTION DIRUADAPTHRSET LIVRES DS REV
VOL, ARPENTAGEA PRIVES ET PUBLICS

SREVETS D'INVENTION KT MAR-
QUE DK COMMENCE,ETU

No 62 rue St Jacques, Montreal

DUCHARME, LEDUC & BOURQUE
Elèves diplomés de l'Ecole Polytechnique,
Ingénierrs civiles, Aaponleurs ct oilicitours

de Brevots,

25 rue St JSACQUES, (BAtise de l'ETENDARD)
Analyses de mineral. Tél Bol}2101

N. LANDRY.
Dessinateur ot Graveur sur Bois

EST DRMENAGR AU

No 35 RUE Sc GABRIEL
Bâtisse de LA PATRIE

J. EMILE VANIER
(Ancien éléve do I'école polyteshnique)

INGENIEUR CIVIL ET ARPENTEUR
107 rue sù Jacques

En face ân Carré Place d'Arnuos,
° v . -

Demando do BREVETerTION, Mar.
ne do Commerce, otc., pré Can

da A l'étranger. «

FELIX BOISMENU
ARBITRAGKS, EVALUATIONS

Buroan de Propriétés Foncières
17 Côte de la Place d'Armes,

DrJ. G. A. GENDREAU
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 20 RUE ST LAURENT

Extraction de dents sans :douleurs. Dontlars
faits d'après les procédés les plus
Bel} Téléphone 7818. pi nosan

HECTOR PREVOST & OIE
COURTIERS EN DOUANE

No 30 ruo Saint-Franco:s-Xavior
Téléphone ; 1718,

N. 0. ROCHON
ARTISTE-PEINTRE

Anclen 6lèvo de M. N. BouRRASSA, & transpor.
té ern Ateliers au No 1389 rue Notre-Dame,
SPRCISLISTE: Décoration d'Eglises, Intériour

des mi ne, ues, Tunlenux, Uorul ob
Sculptures en tout genre, eiweigus ct Lait on

-lan

V. LACOMBE
ARCHITECTE ET MESI'REUR

897, RUE SAINTE-CATHERINE, 897
MONTREAL.

0. FORTIN
MÉDEOIN VÉTERINAIRE
Hgævnres pe Buneau—-DoS bre à 10 rs AL AL

de 4 hrs « 6 bre P, M.
Téléphone Fédéral 637,

BUREAU ET INFIRMERIR

NO 12 RUE ST - UR3AIN
Résidence: 148 rue du Champ de Man.
&FrBoitices à toute heure.

ROBERGE & E4EPHERD
MACHINISTZS

“RUELLE WHITE"—123 RUE VITRE
de toutes sortes de travaux en fac

attention spéciale à line.
d ineriee,

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   

 

m
faits sur commande
af sur ineule au.

eau.
et machines pour bijoutiers et au,

fèvres.
Toutes commandes exécutées promptemend

et à des prix modérés, 46-1an

E. GHANTELOU
Fondeur en Fer et en Cuivre,

MANUFACTURIER DE

CLOCHES T°"FCO
Horloges et Cadrans pour Clochors et Toureïles,
Clôtures et Hal des en fer ot en fonte.
Colonnes, Sollves ot Portes de Voutes en acles
Couvertures en cuivre rouge ob en tôlo gal

u a
Instruments Télégraphiquespourmaisonsd'édu

on. 2, to

Appareils Caloriféres, eto, ete, oto. . -

687 A 503 RUE CRAID
MONTREAL ¢

   A GERARDIN, F.HURTUBISE,..
Propriétaire. Dirocteurgéeadt

ma.  = 1Cases  
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.. 'WETENDARD
 
 
 

L'ETENDARD
Montréalle 20 Avril 1891.

Les Canadiens des Ftats-Unis
DIVERSEMENT APPRÉCIÉS

Le Catholic Ilevierr relève ver-
tement une appréciation aussi iu-
juste que malveillante de nos
frères des Etats-Unis, par un jour-
nal protestant: le C'ungreyalio-
nalisl.
Nous reproduisons in extenso

l'article du confrère que nous re-
“mercious cordialemout de ses bon-
nes dispositions À l'égard des
nôtres. Toutefois nous serons for-
cès d'accompagner cette citation
de quelques réserves, quant à co
qui rogarde l'assimilation au grand
torps américain,
Donnons d'abord

Catholic Review :

LES OANADIENS-ISRANCALS.

“Le Congregationalist a publié
los lignes suivantes au sujet do
uos voisins du nord :

 

 

l'article du

“Is sont en général complète-
ment sous le contrôle des prêtres.
Ts ne sont pus, commo règle corn-
3nune, disséminés dans lo pays,
tuitis ils so sont d'eux-même oOta-
blis en sociétés, Dans plusieurs,
lls sont numériquement en majo-
rité. Ily continuent à parler leur
langage propre et À suivre leurs
LOULLILEN Propres.

“L'influeuce ordinaire de l'Egli-
se, de l'Etat ct do in société, no les
fern pns dovenir citoyens améri-
cning, oa ne les amdénera pas en
contact avec un christianisme pur.
Ils ne lisent pas beaucoup nos
journaux, Leurs enfants ne fré-
queutent prs los écoles publiques,
mais les écolos paroissiales. Ils
sont ignorants, superstitieux et dé-
vouésà l'iglisecutholiqueromaine.
Ils sont homogènes et forment nu
milieu do nous, un élément étran-
ger, groupé en rangs serrés, ll
augmentent rapidement, en nom-

bre, pur suite de leur féconditd na-
turelle et par l'inmigration. Dans
un temps peu éloigué ils forme-
ront vraisemblablement, dans
notre vie politique et sociale, un
élément Important et gui n'est
nulloment désirable,”

“C'est par un pareil langage, ins-
piré par le vit, que l'on favorise
In race dé&rffhgognejen Amérique,
dans son travail pour empêcher
l'assimilation des racos dans le
sein de la Itépublique américaine.
Pour l'avantage de cetto feuille et
de colles qui manifestent lus
mômos idées, nous allous leur met-
tre devant les yeux quelques faits
qui concernent les Canadiens-
Érançais ot qui pourront les éclai-
rer ot lour inspirer des seutimen:s
de justico.

“Los habitants do Québec aban-
donnent leur province natale, eu
grand nombre, parce qu'ils trou-
vont nux Etats-Unis do meilleures
chances quo chez eux d'acquérir
une position. Si toute In popula.
tion le Québec étuit disséminée
dans lu Nouvelle-Augletorre ct
dans los Etats du Midi, il n’y au
ruit pns do changeuent Apprè-
ciable dans los conditions sociales
ou politiques, bien quo le niveau
religieux seruitélevé. Il w'y a done
aucuno raison deredouter lus forcer
otdlinnires de l'immigration qui
nous vient chaque printemps du
Canada. La tunjorité des Îtanu-
grauts y vient pour y rester. De
toutes los racos établies aujour-
d'hui gur nos rives et qui parlent
une autre langue que l'anglais, pas
une seule uo sumdéricanise aus-i
rapidement que la raco cana
dionne, et si on lui accorde l’on-
courayomeut couvenable, cette
race aura dovenue américaine
quand les Allemands et les Ita-
liens seront eucore réfractaires à
l'anglais. .

« L'asvimilation n'est pas ame
tâche facile, moins À cause du
sujet liti-mêlne, que parce que le
Congréyationulis! s'efforce d’en-

. traver ce travail. Le démagugue
canadien ost comme tout nutie,
un théoriveur mauvaise langue,
dont In seule chnnce do se faire
une position est de inniutenit la
langue frauçaiso vivante dans In
colonie américaine, aflu d'exciter
les habitants de la colonie à
s'appeler Canadious ot à jurer
par Québec, de our inspi-
rer do l'horreur pour Ia
languo anglaise, déclarer’ que la
foi catholique s'éteindra dans lo
cœur des Canndieus s'ils cessent
de parler le français. Ces dima-
gogues trouvent lour plus fort ap-
poiut dans des journaux comme
le Conyregationalist dout les pré
tentions crronées, entachées do
préjuges et antipathiques sont
leurs plus forts arguments.
“Les nutorités de l'Eglise font

los plus grands efforts possibles
pour Liter le four ou une seule
langue dominera. Est-ce aque
chaque Américain ne devrait pas
-encourager cette œuvre ? Pourquoi
alors un tol langage do la part de
journaux svetaires ?

“Les Canndiens-français sont un
peuple religieux, ludustrieux et in-
telligent. Leurs enfants nés aux
Etats - Unis sont complètoment
américains. Le corps entier fora ot
fait actuellement le groupe do ci-
toyens les plus désirables. Leur
religion cst le principal appui do
leurs vertus et les à faits ce qu’ils
sont. Aujourd'hui, si los journaux
scoctaires veulent oublier le fait de
leur religion, ce à quoi nous ne |
pouvonsrien, et faverisor l'œuvre
qui veut en fairo des citoyens
américains parfaitement catholi
ques, est-ce qu'une pareille con-
duite n’est pas plus sensible que
l'opposition stupide, non raison-
née qu’ils eoutiennent aujour-
d'hni ?

“Il n'y a pas une situation aussi
difficile et aussi dangereuse pour
les autorités de l'Eglise, que celle
qui existo en Amérique en raison
des diversos races qui y sont éta-
blies.

“ La question allemande daus
l'onest n’est pas à la fin de ses
difficultés et aujourd'hui surgit la
question des Polonais, des Canu-
diens-français, des Italiens ot dos
Syriens. Les autorités les résou-
dront sl c'est possible; quo le
citoyen non-catholique fasse ea
part en surveillant l'immigration
et en décourageant par la loi
toutes les langues étrangères.”

Commo nous l’avons dit, le ton
général de cet article eatévidem-
ment Dblienveillant. I'8y est
glissé néanmoins quelques erreurs
de fait et quelques appréciations
erronées que nous ne pouvons pas-
sor sous silence. ‘

Il est Lien vrai que nos compa-
triotes sunt moins revêches à la
Inngue anglaise que los Allemands
ot surtout les Italiens: Leur con-
tact jourualier avec la population
anglaises du Canada a produit ce
résultats; mais il ne suffit pas de
parler l'anglais pour être américa-
nisé pour être devenu un élément
homogéne du grand tout-améri-
cuin,
Au risque d'être rangé par le

confrère au rang des “démago-
gues canndiens parlant à tort à
travers et dont le seul gagno-pain
consiste à maintenir l’usage de la
langue frauçuise, dans l& colonie
tunér icaine, otc.”, nous dirons au
confrère que ce sont là des opl-
nions fort respectables, quo l'ou
peut soutenir et propager sans
approcher, même de loin, de lu
demagogie.
Nous tenons à garder au pays le

plus grand uombre de nos natio-
naux, Rien de plus naturel, on
en conviendra. Si, pour des rai-
sons que nous n‘avons pns à dis-
cuterici, un grand nombre de nos
compatriotes nous quittent, les
uns temporairement, d'autres défi-
nitivement, pour aller chercher de
l'autre côté de la frontière, ce
qu'ils n'ont pars pu ou pas voulu
s6 procurer ici, ne devons nous
pas nous efforcor de cultiver chez
eux l'iunource la vieille patrie, de
conserver au milien d'eux, l'esprit
national, la langue maternelle ?

Est-ce un crime contre la sainfe
unité américaine, que d'en agir
ninsi ?

l’indignation du confrère ; mais il
n’en est rion. ;
Chacune des races nombreuses

qui composent cette agglomération
hétérogène qui s'appelle du nom
de population américaine, en agit
ainsi avec sos uationuux, excopté
peut-être l'Irlande, et sous le rap-
port de la langue seulement.

Il est, vrai quo Plrlande, & tra-
vers les persecutions auxquellus
olle n été on butte pendunt des
siècles, n perdu l'usage de sa
langue nationale; il est vrai
que les Irlandnis parlent tous
maintenant lan langue de lours
vainquours, de leurs oppresseurs ;
mais est-co bien une raison pour
qu'ils soient pris d'un si beau zèle
pour cetio iaugue qu'ils veuillent
on imposer l'usage à tous ceux qui
ont su garder flèrement l'usage de
leur idiume national ?
Du reste, & part In langue qu'ils

ont perdu, los Irlandais des Iitats-
Unis, eux-mêmes, n'ont-ils pus
consorvé plus vivace que tous les
autres émigrés peut-être le senti-
mont national? Et quoi! Après
deux, trois générations nées ot éle-
vies en Amérique, on voit nos
bons Irlandais américaius mottro
au-dessus du tout lear titro d'Ir-
landais, se grouper entre eux en
sociétés nationales, arborer au
jour do leur fête nationale le dra-
peau vert & In harpo d'or, suivre
les affaires d'Irlande avoc plus
d'intérêt que celles des Etats-
Unis, contribuer libéralenient au
fonda de campagne qui a pour hnt

la libération ultérioure de cette
oLère vivillo Frlande, qu'ils appel-
lent toujours la palrie, et cela,
nous le répétons, après deux, trois
uénérations ?

Voilà qui est admirable et. nous
ne pouvoir qu'applaudir hauto-
mont À un si ardent patriotisme, à
un si grand caractère national;
mais pourquoi vouloir exiger ds
autres ce que l'on ne pratique puns
sol-méwmo?

Nous avous déjà remarqué les
mêmes tendances Au congrès ca-
tholique de Baltimure et la prosse
française, aux Etats-Unis comme
au Cauuda, & viguturousomient ré-
pondu à cette attaque. Nous nous
tappolons, entre autres articles sur
ce sujet une lettre du Rvd P. Malo,
missionnaire canadion au Dakota,
adresséo à l'Evho de l'Ouest de
Minnéapolis et reproduite par plu.
fleurs journaux canadiens. Cette
lettre remarguable à laquelle on
n’a pas répèudu donnait la note
juste sur la question.

I1 est inexact de dire, comme le
fait le confrère, que les autorités
ecclésiastiques fout tous leurs of-
forts pour américaniser toutes les
colonies at hiter lo jour où une
seule langue sera employée. -

Cortes, plusieurs dignitaires oc-
clésinstiques travailleut énergi-
quement en ce sens, nous no le sa-
vons que trop , mais ce n’est pas
là l'esprit de l'Eglise.

L'Eglise  onseigne 1'évangile
duns toutes loa langues et, comme
le rappelait le Rvd Père Malo, elle
réalise par là la volonté divine
clairemont manifestée par le aul-
racle de ls Poutecôte, par le don
des langues accordé aux apôtres.

Prêcher l'évangile à toutes les
nations: tello est la mission de
l'Eglise et non d'opérer la fussion
d'une multitude de nationalités
divorses en une seule ot même na-
tion homogène. : ‘Dernièrement encore, lo8t Pore;

On lo dirait vraiment, à voir -

 

envoyait aux Etats-Unis des mis-
sionnaires italiens pour veiller aux
intéréts spirituels des Italiens
émigrés en Amérique, pour les
exhorter en leur lungue mater-
nelle et non pas pour les américa-
uiser. Voilà l'esprit do l'Eglise
qu’il ne faut pas confondre avec
l'esprit national.

Jl resterait à traiter la relation
intime de ls foi et de la langue
nationale, nous le ferons dans un
autre article.
En attendant, nous remercions

de nouveau notre confrère du
Catholic Review d'avoir pris, À sa
manière, ia défense de nos frères
des Etats-Unis.

DISCOURS DE M. MERCIER
Au banquet de l'Alliance française

Nous avons publié dans une de
nos dernières éditions le compte-
rendu d'un banquet offert à M.
Mercier, par l'Alliance française
de Paris.

Voici le texte dn discours pro-
noncé à cette occasion par le pro-
mier ministre de Québec.
Nous donuons ce discours à titre

do document et parce que nous
tenons a enrégistrer les déclara-
tions qu'il contient:

AMonasieur le Président,
Messieurs,

Inutile de vous dire combien nous
somunes sensibles, mes compagnons et
wol, à la généreuse bospitalité qui
nous est donnée ce soir par les meu-
bres de ‘l'Alliance française”, et aux
paroles si bienveillantes qui viennent
d’ tre prononcées par un membre dis-
tingué de I'Académie française. Nous
pensions, au Canada, avoir une idée
ussez juste de la politesse françuise: il
est évident que nous étions dans l’er-
reur. Îl fallait être les hôtes de votre
société pour mieux connaitre ce que
vous ue faisions que soupçouner.
Vous avez bien voulu, Monsieur le

Président, faire suivre lo toast du chef
d'Etat de la France de celui de la reine
Victoria, notre grucieuse souveraine,
Comme sujets anglais, nous vous re-
mércions de cette courtoisie interna-
tionale, qui nous est particulièrement
agréable dans les circonstances.
Nous avons, au Canada, un grand

respect peur la reine, respect mêlé à
una profonde reconnaissance, vu que
c'est durant son règne que les Canu-
diens ont obtenu les libertés politiques
dontils jouissent depuis un demi-siècle
et qui font d’eux un des peuples les
plus heureux de la terre.
Le but principal de votre société,

dont j'ai l'honneur de faire partie, est
de répandre et de maintenir l'usage de
la langue française duns le monde en-
tier; ayant cherché, depuis au-delà
-d'un siècle, à atteindre, et ayant at-
teint dans une certaine mesure, ce but
patriotique, les habitants de la pro-
vince de Québec ne peuvent manquer
d'être sympathiques à votre œuvre.
Eneffet, Messieurs, tel a été l'objet

principal de nos luttes au Oanada.
‘ous ne l'ignorez pas: depuis 1759,

époque de la défaite des Français sous
les murs de Québec, jusqu'en 1810,
époquo do l'établissement du gouver-
nement du gouvernement responsable,
ln langue française n’u été conservée
sur les rives du Saint-Laurent que par
lès énergies et lesdévoucments l-s plus
adusirables, dont les pages de notro
histoires nous ont conservé le glorieux
souvenir.
Lors de la cession du Canada à l’An-

gleteric, en 1763, il y avait à peine
70,000 Française disséminés de l’Atlan-
tique nu Pacifique, que le sort de ln
guerre et les exigences d'une politique
maladroite et dguiste laissaient en
Amérique sans appui, sans ressources
et presque sans espérances. Le dra-
peau fleurdelisé, en descendant de In
citadelle du Québec, se replin et retour-
na vers la France. Ce fut une longue
et douluureuse procession qui lesuivit :
Kouverneur, officiers, soldats, nobles,
uégociants ; en un mot, tout cu qu'il y
avait de force politique et de richesse.
Il ne resta que le peuple et quelques
nofles, plus généreux que riches, et
clergé.
L'on raconte qu'un des anciens co-

lons, qui avait pendant des années
lutté contre l'Anglais et l'Iroquois, ver-
sait des latmes amères en voyant dis-
paraître à l'horizon le drapeau dela
rance qu'il aimait tant. Un prôtre

français, s'approchaut de lui, lui dit:
* Pourquoi désesgidres-tu? Toute la
“ France n'est point partie, regarde
‘sur le clocher de l'église de la pa-
** roisse : la croix ï reste! Elle terap-
“ pelle la civilieation chrétienne, ete
* prêtre, apOtre de cette civilisation,
“est près de toi pour t'aider à rester
* Français.”
Cette parole fut comme un pacte;

elle vous explique l'alliance intime qui
existe encore aujourd'hui outre le peu-
ple canadien et son clergé. Permettez-
moi d'ajouter que celui-ci a noblement
tenu parole, et que si nous sommes
restés Français au Canada, nous le de-
vous en grando partie à son dévoue-
ment habile et à son patriotismo
éclairé. .
Oui messieurs, nous sommes fiers de

le dire, de lu dire surtout À une société
d'hommos travaillant à répandre et à
walntenir la langue française: nous
sommes restés Français, et Français
comme vos ancdtres étaient au XVILIe
siècle ; nous apprenons à nos enfants à
conserver cet amour de la vieille
France comme un dépôt sacré, comme
un héritage précieux, qu’ils devront
transmettre pins tard à ceux qui les
remplaceront. Nous nous considérons,
si vous voulez me permettre d'emprun-
ter cette imago au langage juridique,
come des grevéa de sulistitution na-
tionale, substitution perpétuelle ac-
ce tue d'âge en âge comme irrévo-
cable.
Comnient pourrai-je vous dire, dans

les quelques instants d'attention que
vous voulez bieu me donner, toutes les
perréties de vos luttes de 1750 à 1810?
tégime militaire, écrasant brutale-
Tuent ces pauvres vaincus ; régime de
ersécution, proscrivant ln langue
rançaise, fermaut les écoles ; régime
de corruption et de promesses, sous
formo d'honneurs, do titres et de fonc-
tions publignes, mis en force quand
celui de la persécution eut échoué;
l'éloquente protestation des 92 résolu-
tions portées au piud du trône d'An-
gleterre par les représentants de
tout un peuple conquis, mais non
soumis ; la loi martiale, avec joutes les
injusticos de ses procès
sane jury; le paysan, ee battant aveo
de vieux fusils, des fourches et des
faux, quelquefois vainqueurs, quoi-
uesfois vaincus; enfin, les jours de
euil national oi des échafauds furent

dressés sur nos places publiques, et sur
lesquels les illustres défenseurs de nos
droits moururent en criaut: vive la
France! vive la liberté !
Le sang tombé de ces échafauds po-

litiques fut, Messieu une semence
frénéreuse: elle arrosa le sol du Nou.
veau-Monde et sauva la race française
en Amérique. Dès ce moment, toutes
les li religieuses et politiques
nous furent acquises,
Les 00,000 Français de 1750 sont au-

fourd'hui re utés pardeux millions
et
on
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demi; ou Messieurs, deux alsqui :

parlent votre langue, qui aimsat en-
core l'ancienne wére-pario qui
suulfrent de vos défaites comme ils se
réjoulesent de vos trivmphes, qui. x'é-
crluient en voyant arriver un navire
francais à Québec, il y à quarante ans :
** Voilà nos gens qui reviennent” et
get se réunissalent aux portes de leurs
glises, en 1870, pour envoyer des sc-
cours à vos soldats bi : humble
tribut d'amour filia! pour la patrie de
leur ancêtres.

Maintenant que nos luttes sont finies,
que nos libertés sont assurées par une
constitution sage et généreuse, sous la
direction éclairée des hommes d'Etat
d’Angleterre, nous travaillons vigou-
reusement à donner au Canada, lu
prospérité dont il a besoin, à dévelop-
por les immenses ressources mises à
notre disposition, à défricher le terri-
toire aussi riche que vasteque pous
possédons, rendre, pacifiquemen
prudemment 5 sûrement, la place à
aquelle nous avons droit le
monde, :
Ces deux millions et demi de Cana-

diens-français sont, cowwe l'étaient
leurs ancôtres, disséminés un peu par-
tout: un million dans les Etats-Unis
d'Amérique, trois cent mille dans les
provinces anglaise, un million et quart
dans la province de Québec, Nos com-
patriotes s'affirment de plus en plus
aux Etats-Unis et se ont
respecter dans les autres pro-
vinces. Quant à nous, Cana-
diens-français de ln province de Québec,
aux jours de fôtes religieuses et natio-
pales, nous arborons avec orgueil les
couleurs de la France.
Oeux d'entre vous qui ont visité nos

campagnes, si riches et si pitturesques,
ont pu admirer ces cultivateurs,
types bretons et normands, chefs
de nombreuses fumilles, vivant
heureux et progpbres, et en remon-
tant le fleuve Suint Laurent, vous
avez pu voir, À droite et à gauche, des
villes et des villages portant des noms
français que vous reconnaissez facile-
ment: Gaspé, Montmagny, d'Orléans,
Montmorency, Lévis. Charlesbourg,
Lotbinière, Montcalm, Champlain,
Laval, Verchères, Varennes, Lon-
gueuil, Chambly, Iberville, Rouge-
mont, Rouville, Vaudreuil, Rigaud,
Beauharnois, ete, ete,
La province de Québec, nde com-

mo deux fois la Frauce, si l’on compte
le territoire qu’elle réclame et qui lui
est virtuellement concédé, ssède
maintenant une population d'un mil-
lion et derni, dont les trois quarts sont
Français et catholiques, la différence
étant surtout’ composée d'Anglais,
d'Ecossais et d'Irlandais. Tout ce
peuple vit en paix et travaille à aug-
menter la fortune publique et à
étendre ses relations avec le monde
entier.
Montréal, notre métropole, est une

ville de plus de deux cent mille âmes,
fondés par un Français, l'illustre
de Muisonnaeuve ; Québec, vieille
cité de Uhamplain, presque ex-
clusivement française, jete com-
me un phare lumineux sur le cap
Diamant comme pour assurer toute
notre population et lui rappeler qu’elle
est ‘française ot doit rester française.
C'est le siège du gouvernement de la
province, et dans l’ancienne résidence
des gouverneurs angiais se trouve
maintenant un Canadien Français.
Dans l'enceinte parlementaire comme
dans les tribunaux, les deux langues
françaises et angluise sont sur pied d'é-
galité, et tous les documents officiels
nivent être publiés dans les deux lan-

gues. Sur les 73 députés à l’As
semblée législative, plus de 60 sont
de notre race, Nous avons en-
core le droit civil français, tel qu’il
était sous la coutume de Paris ; et la
loi garantit les droits de la minorité
anglaise et protestante dans toutes les
conditions politiques, et surtout dans
l’organisation de ses écoles.
Oe système empêche toute violence

faite aux croyances religieuses et
aux sentiments nationaux : et cette
tolérence cst tellement dans nos
mœurs et exerce tant d'influence sur
nos relations sociales que l’on voit,
dans quelques endroits de notre pro-
vince, des monuments élevéds a In. mé-
moire des braves do différentes races,
dont les noms sont pieusément confon-
dus sur le marbre. C'est ainsi que
vous trouverez à Québec un monu-
ment où les noms de Wolfe et Mont-
calm gravés l'un à côté de l’autre, l’un
vainqueur, l'autre vaincu, tous deux
ports sur les plaines d'Abraham.
Aussi, afin d'affirmer cette entente

cordiule des races, l'on voit aujour-
d'hui, dans toutes nos fêtes publiques,
flotter les deux drapeaux de l'Angle-
terro et de lu Frauce. Et cette union
des emblèmes des deux nations'a ins
piré à notre poète national de vers que
j'aime à rappeler en terminant: :

Regarde, me disait mon père,
Cedrapeau vaillamment porté ;
Il a fait ton 8 prospère,
Et respecté &Timer

C'est le drapeau de l’Angleterre ;
Sans tache, sur le firmament,
Presque à tous les points de la terre
Il flotte giorieusement,

  
   

    

    

    

Lawn blane uni,
Alpacas blancs,
Moussolines de

° asin, i
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COSTUMES POUR FILLES

laine, de Beige et Nun's Veilinge blancs,
Gants de fll, gants de soie, et gants de kid blancs, .
Bas de coton, Bas de fil, Bas de soie blancs,

COSTUMES DE CARCONS |
Pous les costumes de gergons, nous avons importé diverses espèces deDrap Noir et d'excollente qualité, Nous avons

aussi un très grand choix de Bas, Faux Cols, Cravates et Rubans. “ |
: Toutes ces marchandises sont importées directomént pour notre maison, et nous les détaillons exactement aux prix du
gros, soit une moyenne de 20 et 30 pour cent meilleur marché qu'ailleurs. - TL CT

Nousinvitons donc les parents dontles enfants se préparent à la premièrecommunion à venir:les habiller à notre ma-

UN SEUL PRIX

UPUIS FRÈRES

—Mais, père, pardonnez stej'ose...
N'en est il pas un Autre, à nous?
-—Ahb celus-là, c’est autre chose :
It faur le baiser à gonoux !

Nous publierons dans notre  pro-
chain numéro le discours de M, de
Vogüé.

, Unhivor dsconfort
endant les nombreuses sessions où
tritallléà la galerie de la presse da

cbawbre des Communes, écrit le Au-
brey, O, Hamilton, Ottawa, Oan,, c'est
la seule or je n’ui pas été affecté du
lomhago. C'est parce que j'ai fait usage
de I'Hulle St-facob cet hiver, et mon
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lowbago a disparu comme la neige de-
vant le soleil. douleur s’évanouit à
son contact. 00

— Chaque vendredi de l'année sera
* La Journée des Soldes” chez Boisseau
frères, 235 ot 237, rue St Laurent. Les
prix seront réduite pour la dite jour-
née seulement.

S'ly a jamais eu un spécifique pour
une dbuleur quelconque alors les poti-
tes Pilules de Carter pour le foie sont
un spécifique pour le mal de tête et
toutes les femmeu devralent le savoir.
vie seule Pilule pour une duse. Faites
en l'e

 

Supposition

Supposant que vous souffrez de quel-
ue maladie, Supposez que ce soit la

dyapepsie, l’excès de bile oun la consti-
pation ou le mauvais sang. Supporez
ne vous, apprenez que les * Burdock
lood Bitters " aient guéri des milliers

de cas de ces maladies et autres sem-
blables et ne supposez-vous pas que
vous devez en faire l'essai? Ces amers
ne peuvent vous faire de mal et dans
neuf cus sur dix ils vous guériront.

—* La Journde des Soldes ” ent fixéo
au Vondredi de chague semaine chez
Boisseau frères, 235 et 237 rue St Lau-
rent. ‘Venez voir nos prix.

 

—La grande demande pour un anti-
dote agréable, sûr et authentique,
pour toutes les affections de la gorge
et des poumons se justifie dans le
“ Bickle’s Anti-Consumptive Syrup.”
C’est une composition purement végé-
tale, et elle agit promptement et
comme par magie en guérissant lu
toux, le rhume, la Lronchite, l'iuflam-
mation des poumons, ete. Ce remède
est si agréable au goût qu’un enfant
ne le refnsera pas et il se vend à un
rix qui ne saurait exclure le pauvre

Bee avantages qu'offre son usage.

“German
Syrup”

J. O. Davis, recteur de l'église épisco-
pale St-Jacques, Eufala, Ala., écrit:

“Mon fils a -été affiiré d’un catarrhe
dangereux pendant plusieurs mois, et

aprèsavoiressayé beaucoup de prescrip-
‘tions des médecins sans en éprouver de
soulagement, il aété parfaitemant guéri

) on prenant deux bou-
Un Recteur teilles de Sirop Alle-

- mand. Je le garantis
Episcopal sans hésitation. La plus

grande épreuve qu’on
puisse faire subir à un remède est d’es-

sayer de guérir un catarrhe aussi avan-
cé que dans le casprérédent.
cotée période de là maladie que le
Allemand a été imaginé. -Ceux qui
souffrent d’un catarrhe avancé feraient
bien de se le procurer.

 

 

 

M. J.F. Arnold, deMontevideo, Minn,
écrit: Jo me suis servi du Sirop Alle-
mand pourla pleurésie. Je n'ai jamais
trouvé son égal, encore moins son su-
périeur.

G, G. GREEN, seul fabricant, Wood-
bury, N. J., U.-S. A.,etToronto, Canada.

(9)

DECORATIONS POUR PAQUES
Papier Frisé Blanc, de couleurs

PAPIER DE SOIE
AussiMatérisaxpour faire des Fleurs

FLEURS EN PAPIER, ETC,
Demandez les circulaires et la listo des prix.

MORTON, PHILLIPS & CIE
Papetiers, fabriennts do livros blanos

’ ot fiuprinicurs,

i785 ET 1767 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL

IERE

 

 

  

C'est pour.
irop

   
pour les Bebes et les Enfants,

Le Castorla Evétit colique, constipati 3
‘Les sigreurs d'estornac, diarrhée, écurie i
Vermifuge, sommiftre, il aide la digestion,
Et cela, c'est un fait, sans autre médication,

’ faceg Ie d ieur Àqe je recommandecomme supérieur
connues,
Dr H. A. Ancuen,

est un remède si propre à l'en- |

113 Se. Oxford 54, Brooklyn, N.Y.

Tux Caxtaon Comrany, 77 Murray Streee, X Y

 

_DROITAU BUT, ¥
AGIT INSTANTANEMENT,
Pour CRAMPES, FRISSONS
COLIQUES, DIARRHEE, bys.’SENTERIE, CHOLERA MOR.
BUS, et toutes les MALADIES

des INTESTINS,
AUCUN REM£DE N'EGALE

LE PAIN-KILLER, *
Il a un effet magique sur le Ch

@ lera du P set les D 0
<r Intesting. Oulours des

M  C'env ue MEiLLcUN Remcoc oc FAMILLE POUR| BRULURES,MEURTRISSURES,ENTORSES, RHUMATISNE,{ NEVRALGIE et MAL de DENTS,
ENVENTEPARTOUT AZ6O0.LA NOUTEILLE,—_—
KIMéliaz-vous des Contrefaçons et Imliations

Abonnez-vous à ‘“ L'ETENDARD ”
Lo seul journal français quotidien, au Canada, absolument independantdes partis politiques. ;
oulez-vous etre renseigne de la manidre Ju plus impartiale, durant bo

prochaine session, À Ottawa ? Abonnez-vous à L'Etendard.

ABONNEMENT QUOTIDIEN
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imois . . . 26ots Gmois . . . 85
8mois . . .. 780ts 12mols . . . $3.00

“ ‘ONNEMENT HEBDOMADAIRE
6 mois 50 cts 12mois . . . 6,0

CARON & CIE,
Editeurs Proprietaires.

85 RUE SAINT-JACQUES, MONTARAL “
1.     

AVEC LES REMEDES DE J. ®. P. RACICO!
ON SE SOIGNE EN TRAVAILLANT ;

Dopuis longtemps la science médicale toujours, désir+uss da bion être des pauvres 5
au ofnae Tesoni tates sortes do meux, indvitables surtout dans urolimat ot 2°

le nôtre, où la tmansition du froid à la chaleur ot de laoba leur au froid se produit si brusq ;
cherche un moyen do pouvoir adinivistrer sos précionses découve:tos ceux qui sont ob he
lea vubir sana ls astreindre à garder Ia maison, Ce qui à été dé-iré dopuls des wi6c os es: ua

ant passé a l'état des faits accomplis. En offot les malades, su: tout oeux qui prennentà l'osym
Ko, peuvent se olgnr, tout on travaillant pourvu qu'ils n'inploient que Irs remeédes fauvagesd
ra 1°. Racleot. Malados, ne perdor pas courage, ez gne vous vez aumi jouir de
part du bonbuur{ci-bas Quelle que soit votro maladie rondex-uousà l'ens-igne du Gros Sauraged) |
procurez-vous les remèdes de J, G. P. Itacloot. Vous pou ex otre certs n de vousguérir, et esig.:
sans perdre co temps qui vous est vi précieux pourga tner votra palin quotidlen. Trute oo
danco sera répondu avoc voin. N'oubliez pas que c'est à l'enielgne du Gros Sauvage, hetEF,p 7

Raclcot, 143 rue Notre-Dame Montréal €

  

 

 

   
LA ROYALE

COMPAGNIE D'ASSURANCE D'ANGLETERRE .
Bureau’principal’ - au: Canada, Montreal 3

CAPITAL - =~ = $10000000 i
PLACEMENTS  - $30,000000 .

Montantplacéau Canada pour protection des porteurs de polices. priveinalement *
au fondadu gouvernement, $500,000, RosponcabilitédesPeretly

La ROYALE a le plus grand surplus d’actif au-dessus du passif de
ompagnies d'assurance contre l'incendie du monde. .

WILLIAM TATLEY, Agent principal et Gerant residat

3

   

E. BURTUBISE ot A St-OYR, Agents speciaux du departs;
ment francais, Montreal 3

PELERINAGE

ris

BÉTAIL Ayrshire et Normacitee

 

DES HOMMES À cogHons Berkshire et Chester’+

STE ANNE DE BBAUPRÉ |voËtitss rirmosrros, 4
LOUIS DEAUBIRY :&

Ferme Outremont, près Montrét"";

Bureau a Montreal Ho 30 rue St JACQUE
TAVENDRE 7
Le droit d'exploiter dans la puissance 4e@

nada pour un Intarat, le procédéSEE

  SOUS LA DIR-CTION DES RR. PP. JESUITES
Les Messiours do 14 Ligue du Sacré-Cœur sont

epécialoment fhvités

Départ: Samedi sotr le 27 Juin à 7 Houres
Par le Vapeur “ TROIS-RIVIERES

Rotour: Lundi, 1e 29 (in St Plorro) au matin
© vers 6 heures,

PRIX des BILLETS =» + o
ENFANTS, moitié prix. sua
Cnbines ot billotsh vendty chez Callen &

Dorome, rue Notre Dame; Breton rue tte Ca-
therine : Sadior & Co. et au Collège Ste Marie.

erot No 17500 du 3 septembre 1x3, accordé
Marshall J, Allen et William & Bradley, 4

octionnement do l'art où procédé de i J
u du Whiskey. 24
‘FRANKFORT WHISKEY PROCESSOR]
- DUNCAN McCORMICK, A ad

No 181 ruo St Jacques, Mot
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Nous avons fait une importation spéciale d'Etoffes et autres articles destinés aux_enfaute qui-Font-léur première com-
munion. Cette importation consiste pour les filles en " TS AT Loo :

Etoffes Blanches pour Robes de divers Tissustels que t
Mousselines Blanches unics . .

des RUESSTE CATHERINE‘etST ANDRÉ.|:

- Broderies et insertions de toutes qualités: et de- toutes lar-

i
d
e
A
S
A
D
S
V

G
o
t
h
e
n

Mousselines blanches brodées
Lawn blanc brodé,
Cachemires blancs, ;

P
C

-
;

B
O
R
S
A
.

àd
s
e
s

el

geurs, voiles blañcs, couronneset rubans, M...
Rubans blancsde toutes largenrs, ete.
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| J. A. Charest soit élu secrétai

[ Tres de fromages et 97,620 livres
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NOUVELLESGENERALS..

rti et Dutort, phar-

i EedmrieHn8 8

out 8Pentces fours der-
ng ‘NOS COMpa-

Central,

isengage
tes de la ville

à

visiter cette mal-

dooù ils trouveront en abandauce le

m ciiteur choix de médecines patentées,
Nic ueurs de fumille, parfuméries. ar,

ticles do toilette, ete, etc, prescrip.
tlons remplies avec soin cb diligence à
toute hrure du jour et de ls soirée.
“Achetez voire thé et cufé de H, D.

Phaneul—335 rue Lowell. Les ordres
sont ponctuellement servis à domicile.
-Gilmore, Je grand impressario amé-

ricain sera içi mardi prochain et don-
pera su Mechanic's Hall, unesoirée
musicale telle qu'on en a encorejamais
vue dans cette ville.
Orchestre Gilmore complet accompa-
né des plus celèbres stes du pays

étranger.
elde Sr DeLangie et W. Robin-
son, de J.ynn. Mnes, étaient de pus-
sage À Manchester, mardi dernier.
Nous avous eu lo plaisir de leur serrer

 

alll.
hepe amateurs de base ball s’en sont
donné à cœurJoie mardi dernier quand
le club de Lowell s’est mesuré avec le
club de notre ville. Les Lowellois ont

vaiucus. .
he chotez le Vin et la Salsepareille
du Dr A. J. Lauzon, de Paris, en vente
3 1s pharncie A. G. Précourt & Cle,
coin des rues Central et Chestnut,
—Nous no nous apercevons pas tou-

jours du bien qui nous arrive, mais il
est impossible de ne pas s'apercevoir
ue lu savon Brussels, est une vrate

ixnédiction parcequ'il nous fait épar-
gner de l’argent,
—L'élection des officiers du club

Joliette a enlieu la serunine dernière.
Président, Jules Deschesnes ; vice-
résident, À. G. Grenier ; trésorier, C.
E Chagnon; secrétaire, J. T. Ladrière;
directeurs: O._J. Trudeau, Joseph
Quirin, Euclide Richard, Dr Lemaître
et À. Benuchemin.
Le club est dans une condition
JU

prospé J. T. LADRIÈRE,
Secrétaire.

—L'élection des .officiers de la Saint
Jean - Baptiste, & Mancheater, vendre-
di dernier, a donnée le résultat sui-
vant:

Chapeluins, Monsignor Hévey, ct
Rwds MM. Chevalier et Lamy.
Président honoraires, MM. Hyacin-

the Joutras et Jo«. Laflamme,
Président, F. H. Auger; vice-prési-

dent, Ed Narbonne ; trésorier, J. O.
Tremblay; ussist.-trésorier, William
Landry ; secrétaire financier, Frank
Robitaille ; assist.-secrétaire financier,
J, A. Paris; secrétaire archiviste,
vite Baril ; assistant-secrétaire archi-
viste, O, B. Boulanger ; secrétaire cor-
tespondant, À. A. Adam. :

(FAYETTE FREIGT ELEVATOR
A une assem blée tenue à la Manches-

ter House, le 21 avril 1801, il a 66 pro-
posa par M, Philias Archambault, se
condé pur M, L. Boudreau que M. Jor.
o Tremblay soitélu président.—Adop-

Proposé par M. Ernest Gervais se-
condé par M, Jos Boudreau que M, J.
a Charest soit élu secrétaire.—Adop-

Proposd par M. L. Boudreau secondé
par M. Jos U, Tremblay que M. Philias
Archambault soit u trésorier—
Adopté. .

mn. JeALOHARKST, sec.

 

PAYETTE FREIGUT ELEVATOR CO.
Propoté par M. Ernest Gervais we-

condé M. Philias Archambault que
M. À. G, Grenier soit élu président.—
Adopté à l’unanimité.
Proposé par M. Léandre Boudreau,

secondé par M. Ernest Gorvais que M.
re.—

Adopté à l'unanimité.
Proposé par M. Ernest Gervais, se-

vondé par M. J. A. Obarest que M
Alonzo Elliot soit élu trésorier.—
Adopté à l'unanimité.
Proposé par M, Phillas Archambault,

scondé par M. J. À. Charest que M.
léandre Boudreau soit élu surinten-
fant.—Adopté.
Proposé par M. Léandre Boudreau,

econdé par M. J, A. Oharest que les
essieura suivants soient élus direc-
rs: Philias Archambault, Euclide

hagnon, Ernest Gervais, Jos. O.
remlloy, À. G. Grenier, —Adopté.
Assembléoajournée sine die.

J. A. OHARRST,
Secrétaire.

LE PERE GARIN EST CONTENT

Quels que soient les regrets qui peu-
vent s'être manifestés au sujet de l’in-
fuccts da quelques-uns des Canadiens-
tunçais qui ont demandé des licences,
»:. doit diro en touto sûreté que la Rév.
i Gurin est trds sa.sfait du résultat.
|v cenit pas dissimuld ses apprében-
sons ser ln perspective qu'offraient les
w-isors 0% se débitent des liqueurs
parini ves paroissions du Petit Canuda
“Avelt fait des vœux pour qu'aucune
rence ne fut accordée. Le vénérablé
prsteura téclaré que sion parvénait
cette — née, les “saloons” du Petit
L anda w serait une grande joie pour
‘ui et qu’il célébrerait une grand’messe
tour marquer cet événement, Il doit
“re heureux, en ce moment, car ses
«ux ont 6.4 exaucés, aucune licenco
«a été u& 0..jée pourcette localité,x Æ

"PETITF GAZETTE

Ou parle de construire un grand
TeA Washington. .
—1538 nouveaux numigronte italiens

nennentd'arriver à New-York. .
—On veut, former un fonds de $100,-
Wa N-w.-Yark pour les filles non ma-
der Ly général Sherman, Il à o-jà
4é acuserÀ
—LeLureau agr.cole du Kansas ra;
“ite qu'une étendue plus grande e
$ pour cent a été semé‘ de b'é et que
& conditions n’ont jamais été meil-
tires,

s.ciéié dhorticultvre du Mas-

 

—La
chusetié tie: exporition, les
Beto) juin. udra son p ’
(7L'Crion dit que les fonctionnaires
1chemis do fer Maine Oentrel croient.

Jl'eu-1+,48,00* psrsonnes émigreront
es pointg au delà de Vanceboro vers
oston, cette année et que 25,00) y re-
ourneront, ,
—lencent la sormaine terminée ce ,1

i TIl1l a éte exporté de Boston 223,122

Folio, Pendant 1z. méme semaice
sunée durn.êro .es exportations se
tx. élov 060,252 livres de froma-ovees A
Beet 45,C”5 livres d'oléo.

charsremplis
faisant 64,063

—Chi a reçu
de {êtes| e gros états
Pour les premiors trois zaois de 1891
tre 72,051 pour la période cor-es-
Pvrdante de | aanée dert.4re. Pencinut
“mois de mars 1801 près de 12,000
ox ont été réçus dans les per -s de
1 \cago, contre12.927 il y aur.cannée.
oy recettor pour les premiers trois
Ti 18\ ont été de 52 083 ou près

© lus que dans ie période cor-
repond-ate en1800. :

CoO

 

   
   

 
-|Prix capital

PLECTION DES OFFICIERS DE LA LA-|-

. con

—Voyez la récom
surla dernière pate.

—Y a-til quelque chose de plus en-
nuyeux que de vousfuire écraser un
cor? Y a-t-il quelque those de plus dé-
Ucieux que de s'en déburrasser? O'est
ce que fait le “Hello Way's Corn
Cure.” Essayez-le et voùs serez con-
vaincu,

Témoignagedu Journaliste

Messicurs ; — VotreHuile Jaune de
Hegyard vaut son poids en or, pourl'u-
sago Intérieur et extérieur. Pendant la
dernière épidémie de grippe. nous
avons constaté que c'était un excellent
préventif, et pour les entorses, etc, il
n’y à rien qui puisse l’égaler.

WuwPEMBERTON,
Editeur du ‘ Reporter,”

Delhi, Ont.

CONSEIL AUX MERES
Le sirop calmant de Mme Winslow

devrait toujours être employé pour la
dentition des enfants, 11 est agréable
à l'enfant, adoucit les gencives, allège

e
2

 

 

la douleur, guérit la colique, et est
meillour remède pour là diarrhée,
cents la bonteillo -_ Bpsimv

Pour soulager l’Indigestion, l'excès
de bile, la constipation, ou la torpeur
du foie, prenez quelques doses de peti-
tes pilules de Oarter pour le foie elles
vous seront agréables.

Secret No.f14 de Goo. Tuoker

Poudre de Tucker pour toutes sortes
de Vers. 420 rue Oraig, en fuce du
Champs Mars.

TTRACTION SANS PRECEDENT
Au-delà de UN MILLION distribné.

=" EE
dates Lv

a
Cie de la Loterie de That de fa Loulsiare
Incorporée par la Legianture pour des fins

d'éducation otde charité, et ses franchises de
clurées, être parties de la prémento t'onstitution
d Jat en 1579, par un vote populaire écra
san

 

   

     

Les GRANDS TIRA0KS EXTRAORDINAIRES Ont
en lieu semi-annucllement (Juin ot Décembre)
ot Ins GRANDS TitAUXS DIM~LKS ONt lieu men.
sucllemnent, les dix autres mois do l'année. Cos
tirages ont lieu en public, à l'Académie do Mu-
sique. Nouvelle Orleaus, Le -

CRETIFLE COMME BUTT!
* Nous certifionsparles présentesque

nous aurveillerons les arrangements
faits pour les lirages mensucls cl semi-
annuets de la Cie de la Loterie de l’Etat
de la Louisiane, que nous gérons et
contrôlons personnellement les tirages
nous-mêmes el que le tout est conduit
avec honnêteté, franchise el bonnefoi
pour tous les intéressés; nous autori-
sons la Cie à se servir de ce certificat,
avec des fac-simile de nos signatures
atlachés dans scs annonces.

lyr
A

Nous,lessoussignés, Banques et Ban-
quiers, paieront tous les » gagnes
auw Loferies de l'Etat de la Louisiane
qui seront présentés à nos caisses.
æ MWarusLry, Prés loulsiana National

Prenne Lanaux, Prés. State National Bank.
A. BALDWIN, N.-Orleans National Bank.
Dantz Kous, Prés. Union Nutjonal Hank.

GRAND TIRAGE MENSUEL
A LACADKMIE DE MUSIQUE NOUTELLE,

LEANS MARDI ie MAI 1801,OR:

3 «ni c= = .$600,000
100 000 NUM/ROS DANS LA ROUE

IIRTK DEA PRIX

 

 

   

  

  

  

 

-- 2 FRIX DE $3u0,000 cat.: $300,000
1 PRIX DE 100,000 est 100,000
1PRIX DK 50,000 est HO)
1PtuX DE £3,000 est... 23,000
2 PRIX DE 10, sont . 20,000
5PRIX DK 5,000 sont 25,004

25 PRIX BRE 1,000 sont. 000
100 PRIX DE 40 sont 50,000
200 PRIX DE 300 sont . . 0
500 PRIX DE 200 sont ........ 100,000

PRIX AFPROXIMATIFS
100 PRIX DE 400 soot ... . 50.000
100 do 300 sont . 3,00)
Wwe de £0,000

999 PRIX DR 100 soub .…..….….……... 29,900
Su PRIX DX UO sont ..….…….….. 29,900

S134 prix se montantA... $1,054,300

PRIX DES BILLETS
Billat complet 4 $£0 chaque, Moitls

Huittéme $-, Vingtidme, $2,
690, SA

Pour los Clube, 55 billots Frnctionnels à $1.00
pour $50,00

Faîtes toutes les re-
mises par Ex press,
dont les frais seront
payés par la Compa-
gnie.

N.A. DAUPHIN,
Nouvsllo-Orléans, La

ATTENTION-La charte actu“ 115 de in Com-
pagnio do In Loterie do In Louisivne qui fait

e do la constitution de l'itat ut dect-
sion de la Cour suoréme des » tats- ost
un contrat inviolnble ontro l'Etat et la Compa-
gnicde la Loterin, restera en force, sous n'itu-
porto quolles Elrconstances, ing an-
nées, on
la ture de la Louisianc qui s'est ajour.

néo lo 10 juillet, n voté par uno majorite des
deux tiers dune chaque» chambre pour laisser nu
peuplo à décider par une eloction ai In Loterio

Enuers depuis 18%jusqu'à 1919,—L'imyres
sion générule ct que lo Poupis s9 pronence
ra on faveur de laoontinuation.
 

LA CONSONPTION GUERIE
' $500 DE DEFI

Nous cortiflons que nous guérissons la con-
soumpliun, #4 à l'appui de notre ra<ertion nous
‘pubsions ci-dorsous los noms ainsi quo les adres-
»08 d'une partio son'cmcut dés porsouncs Rau.

oa traitements, et qui avaient étéyéos par noa tral ‘ar los a. eab 1
prouvo do notro sincérité, nous offrons do qe
rier la nomme do $5 0; que nous ‘sominos 1vs
souls qui pouvons guérir cette malédio. —
Horinénégl'do Lanrandeau, Somersot P, Q,

on 8)mois ; Madaino Isidore Bonin, no
813 Rue Ontario, Montréal, guéric en 6 mois;
Madanio Octave Comotte, Valleyfiuld, P, Qu

éris on 6 mois ; Amédée Borgeron, StDents,
fiviore Itichelles, guéri on 3 mois , Mlle Richer
No 874 rue lagauchet'are, Moatréai, guérie on
2 mois ; Mlle Olivinc Lirotte où sa nièce, No
rue St-Denis, Montréal, guéries cn 6 mols ; Mllo
Dina Bouchard, No 130 rue 8t.-Urbain, Montreal,

ério en 2 mois ; Nicholas Orphanon (von fils),
Ke 18 rus Wolfe, Montréal, guéri en 3 mois;
Macame Aldéric l’arizoau, No 109 rue Vinôt,
Montréal, guério on 14 mols; 11, Beauregard,
SinformierSher,M. Cann, No 1311 rus No-

Jame, Guérie en 0
Te grand nombre d'autres dont la liste se-

   

chasa.r la maladie qu'ellos ont. ot alos! s'arré-

tent à inl-chemin dana lours traitomenta, préfé-

sant ve laiwer mourir, ot nuisaut dans une Cér-
teino mesure A notre réputatipn : mals de L'zet
pas à clles que nous puissions ntir la gué-

rison compl mals bien à celles qui suivent

nor traltoments avec courage Jusqu'an bout,

-ans_s'oocuper sérisusemont des souffrances
u'ellot ressentent rendu à une certaine phase
e nos traitements. Nous garantissonsque nous

guérissons loa sept espéces du consomption,

pourvu, bien entondu, quel'on auivenos e
“aents à la lottre. Nour avons un remède « clal

: mala ue nots ;
Crondn 25 tous Joa (ymptomes.Nous- érons tous lesgym

arosepub à venir nous Tol.

AME VER. DESMARAIS& LACROIX FILS
gmraeMignonne, coin delarue Ste Elizabeth,
on A

deShre e u'A 7 hrs p. m.
Sansrecevons Tecienttle de 9 hrs a, m. à 7

brets Tiéationn In $ mblance frappante
deoda en uvage, et nostraitements sontles
mémes quo olu ‘

de raNorbesKyriedeeniredo r=

ps ce

 

pense de $1,000

rix
d'aller slaformss

avantde Tenis 000vol d'étropins eatie
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CONTRE LA DOULEUR
QUÉRIT :

RHUMATISME
NEVRALGIE. SCIATIQUELUMBAGO,
DOULEUR DonsateTicDoutoureux
MAL DE TETE.MALoeDENTS

MAUX oe GORGE
ENROUEMENT, ENGELURES,
ENTORSES, FOULURES,
CONTUSIONS, BRÛLURES ETC.
En vente chez tous les pharmact et

marchands généraux, Prix, 6Ucts. Ja boutellle,
Envoyé par lamalle sur récepdon du prix.

THE CHARLES A. VOGELER CO, Baltimore, Mds
Dépôtpour 1e Cannda à Toronto, Ont

Lu Compagnie de Navigationdu
Richelleu et d'Ontario

 

La ligne entre Montréal et Québec commen-
cera Lund,#7 avril, ot Québeo

Départ do Montréal
Le steamer QUEB.C,capt, Robt. Nolson, les

mLundis, Mercredinet V- nd edis, & . In.
Lo ateamer MONTILEAL,ca t. L. HH. Roy,

les Mardis, Jondis 6t4 “amedi-, 47 heures p. wm.

Départ do Québco
Le londemain des jours ci-dessus à 5 hrs p. ua

Québoc ot Saguonay
Le vapeur UNION laisso Québec, touslesmur

diset vendredis & 7.30 Ih, u T3.pour 1a lialo &t
Yaul, Kboulements, Malbaie, Étivière-duilour,
Tadoussac, Halo cos Ha! Ha! ct Chicoutitni,

» Arrétant à l’anse St-Jcan.

whjaeparteen MariesVotreenene ra los et Vend redis, à
le UNION les Mercredis et Samecdis,

Montrean]) et Trois-Rivières
Lo steaner TIOIS-RIVIERES, capt. Bou-

cher, départ de Montréal, las Mardis et Ven-
dredisa 1 h. p. m,, ot des Trols-ttivières, los
mercredis & 1,90 a, im. ct Jes dimanches A midl

Montres]l et Chambly
Le steamer CHAMBLY, capt. Jean Chapde-

sine, dépurt de Montréal, Jes Mardis ot Ven-
dredis, 81h. p, w,, et de Caambly loc Bfercre-
disà 8,30 à mi, lon sum 4 4p. wm, passant la
nuit du samedi à Bola:il, :

Montréal à Contrceœur ot ports
intormédiares

Le stcamor TEMEHONNE, capt. Laforce, dé
port do Montréal pour Bouchervillé, Varennes,

ut de l'ile et Verchéres, tous les jours A 3.30
nn M. excopté lo samedi à 2 8 p. in.
Pour Contreon-ur, tous les lundis, nercredis,

Jeundis ot namedls £ 230 p. m,
Pour St-Paul l’Hormite et I'Amomption, les

lundis, mardis ot tpercredis n 8,30 p. m. et les sa-
modix à 2,3) p. m.
Pour Lachenalo, les jeudis et vendredis à 8

p.m.
> Exouralon à bon marché

Tous lee Barmnodis, commençant lo 2 mai, le
vapeur TERKEHONNE, partont de Montréal
+ h. p. m. sara de retour lo née soir A 8.30
jenros,
T'ousle« di.nanches, départ de Montréal, à 7 h.

.& M. pour Uoutrecœur, arrôtant à Boucherville
Varennes et Verchières, ds rotour à 9 houres p.
m

Traverse do Lapratrie
Le vapeur LA PRAIRIE, capt. Bourussa.

Du 4 maiau 25 mal:
De Iapratrie, 6 00, 8.30 à. m. et pm
De Moatréal, 7,00 a. m., 12.00 p.m.

Lusdiibanches ot fêtes:
fnBe arteLgune3902

Du 25 mai au 31 noût, les lundis, mercredis, jou-
+ dis et samedis :
De Laprairia, 5,3) ot SU0 n. m., 1.306t 5,30 p.m,
Do Montréal, 6.30 n. in, midi, (00 ot 6.15 p.m,

L aimardis et vendredis :
De Laprairie, 4.028,00 et 10,C0n m., 1,90 et 5,30
m,

Phe Montréal, 6.00, 8.00 n. m., midi, 4 et 6.15 p.
m, .

Ios dlmanches ot foton,
De Laprairie, 7.00, 1,15 n. m., et 5 00 p. m.
De Montréal, 8001 m., Lu et 610 p. :n.

Traverso do Longueuil.
Vapeur LONGUEUIL, capt. F, Jopo1y,

Jour de semuine-

De Longueuil au Pied du Courant À 800 6.00
7.04, 8.00, 9.90, 10, 11 a, 10, igs, 1, 834.
8.30, 6,10 6. 30, 7.15 et 8,00 p. in.
Du pied du courant à Longueuil à 532 0.0%

7.30, B.1&, 9 15, 9.45, 10.50, 11,30 & m., 1230, 1,30,
2,50, 3. 30, 4.90, 5.30, 543, 6.15, 6.43, 7.20 ot 80 pb,

"SERVICE entre Longuenil et lo quaf de Jac-
qucs-Uarticr.

Jour do semaine.

Montréal, qual de I'Ilo à 9.00 a, w, <t5,00
m,

> VOYAGES DU DIMANCHE.
De Longuoail à 8,00 a. m, 12,50, 145, 3.00, 4.20,

ct 6.00 p. 31, pour Jo quai Jacques Cartier.-
Vo Münlreal, qual Jacqu rtier, pour Lon.

gueull, a 8.40 a. 3n. 1.05, 220, 3.3, 4,50, 6.35 ot 7.50

Peu pied du courant & 8,06m. 130, 245, 4.00
5 15, 6.30, 7, 40, OL & 30 p, in.

Montreal à Cornwall
Lo steamer BOHKMIAN capt, Baker, depart

du basin du canal hour Cornwall ot lus ports
intermédiatres les Mardiaat. Vendredis, à midi,
Départ, do Cornwall, pour Montréal, ive lun.

dis ot joudis mation.

Montréal et Toronto.
Les vapcurs voyagoant sur cetio ligne com.

meacoront le ler ln.co respondant a Toronto
avro les chemine de for pour l'Ouest et le Nord-
Quest, et Avec los vVapours allant aax chutes
Ningaru, Buffalo etc, et arséterout aux Milo-
lex, du côté américain, en montant ot on des-

Sara des billets, oùl'on pout retonir des
cabines : H. F.(Chaffe-, No :2 rue St-Jnoques, en
face du Bt Lawrence Hall : John MoConniff, ho-
tel Windsor ; Fly. St-Dizier. Hôtel Balmoral;
Bobi Molwen, sin du canal

JULIEN CHABOT, Gérant -général.
ALEX. MILLOY, Gérant wu Trac A, DRS.

FORUné. Inspcotéur, Bureau principal, 223 rue
tl’ani.
Moniréal, 23 Avril 1891,

CHEMIN DEFER .

VERMONT CENTRAL
——0;

DEPART DES TRAINS DE MONTREAL
Dror HBONAYENTURE

A. M.—Train mpido arrivant À St A1-
3.30 10,50 a. nL, Bur in 12,15 p.3n,

tpeli
m.

 

 

 
12.50 p. m,, Wh § [tivor Junction

5p. °Toston via Lovoil 7,25 p, 1m. et Now-
York via Spriugfiold 10,50 m,
Les nouveaux wagons DBuffet-Wagner sont

attanchée aux trains de Boston.
P. M.—Kxpross de Nuw-York tous los

42 Aoura (dimanches lnclus) arrivent à
st Asp. in, (souper,) Burlington 8.15 p.
m., Rutland 10,40 eldro sonlosjours

no.IWorceetorG10 a. m., via Rutland
Bellows ot n

raocorders à Winchondon, Fitch
bareotLiovion pour toutou Joa pines dansIa
NELsanedoMooteted 4 New
4.2
7,20 p. M,

,M.—Local, arrivant à Farnham 5,
»puim.; Granby, 6.40 p. m.; Watarioo

, M.—Rxprees de nuit tous les jours

B0H2ess Toresur
LL a. m°, Naahua 1.00

ton vis Lowsil 8.30 p,m.Tous lee
che exoepté) pour Fitchburg,
pe NowYork via

pb:
Ce raccorie à Nash nohendon

orcester, vidence ettous les points
Ealoghain 46indeEosdeNomvory et de Pres

e-
baifotWi tasRTTERET

et tou Spire in.; pales Ulloa Indicateurs

et

ute a

mera), et aux bureaux du Grand Trono on
an bureau de la compagnie, No 138 rueSaint

Jacques,. JA. C. STONEORA
Agent ds avoreoOUMMINGE,

wget os ToldPE, 
Mt ae

  

= Tables de Billards
uitie Longueuil toux les matins à 8,30 a. im. |.
©

 

 

À d'Huile de
PoiedeMorue

ET LES

HypophosphitesdeChauxetdeSouds

Aucune autre Emulsion ne
se prend aussi facilement.

Elle ne se separe pas et ne
se gate pas.

Elle est toujours douce
.comme la creme.
L'Estomac le plus delicat

peutla garder.
ELLE GUERIT

Les Maladies Scrofu-
leuses et Consumantes.

La Toux Chronique.
* La Perte d'Appetit
La Prostration Men-

tale et Nerveuse,
La DebiliteGenerale, &c.

  

 

 

 

Mefiez-vous de toute imitation.
Demandez l'Emuision “D. & L.”
et refusez toutes les autres.

PAIX SOC. ET $1 LA BOUTEILLE.

VOYAGE AUTOUR OU MONDE
— Foun —

$600
Y compris Repas ot Cabines

— PARLA VOIE DU —

 
 

 

“L'EMPRES OF CHINA”
Partira de Liverpool vers le 15 Juin 1891 arré-

tant A Gibraltar, Naplos, Port Said, Snez,
Colombo, Fenang.Sin pore, Hong-Kong,
Bhanghal, Kobe, Yohohama. Et do à Van-
couver où lca voyazæours prennent le chemin de
fordu Pacifique Canadien.
Pour d'autres paroloularités, publications,

ute. E'adreu-er à un agent quelconque des bil-
jetsdu Chemin do fer du Pacifique Carfudlen.

D.MoNICOLL) WmF. EGG, d
Rénéral des Agent passa; u

Farsarern, Montréal. éiatrict Montréal.

PRIS

Au COMPTANT SEULEMENT
Choix de Menbles de Cham-
bres à coucher en chêne.

$23, $27.60, $30 EN MONTANT

Bons MeublesSolldes dsssus en marbre
“880.00, {835.00
Meubles de Salon,

Meubles en Rottan,

Roseau et Bambou.

À DES PRIX PROPORTIONN:LLEMENT BAS

FEE & MARTIN
98-3 357 à 361 RUESt-JACQUES,

 

 

nous offrons quelques chances on fait de
 

Tables de Billardsneuves et
‘de secondemain etPOOL

 

*Assortiment complot d'uccessoires de Billards

Queues elegantes de fantaisie
Billes on ivoire et Composit.on
“Cloth Tips ” Etc, Etc.
“Bowling alley, Balls et Pins.”

Réparations exécutées avec promp-
titude et avec soin.

LA MORTREAL BILLIARD TABLE CO,
644 Roe Craig, Montreal.

Vente par autorité de Justica
Mardi,le 19 mai prochain À dix houres

de l'avant-midi,»ur les, lieux. scrn vendu à
l'encan public, au plus haut offrant et dernier
enchèri-seur, l'Iimtroublo suivant dépondant de
la communauté do biens, qui a x{-té entre Da.
me Adélina Qendron ot feu Augustin Bayard,
sun art, savoir:
La moitié nord-ot dulot de torro connu et

démgné conn le numéro dour mille ¥ix cent dic.
huit (No 2618) du plan ot du livre de renvoi ofl-
ciels de la rounicipali 6 de la paroisse de Mont-
réal, tenant par devant à la rue St Al-ert, der
rià e à vouvo James Carroll, d'un côté, A M =
wieurs les Ecoldsiastiques du Séminaire de St
Sulpice, ot d'autre côte, À Georga Lutx Morand,
Oswald à Joseph Monpetit, où leurs rontésou-
tants tifs, conteuant vingt-deux pieds ot
demi de front. sur Uno profondeur de qnat re-
vingt cing plodu, daus uno ligne et environ qua-
tre-vingt doux plods dans l'autre ligne, lo tout
plus ou moines &t mesuro francixo. mais à la

de luivsor libre dans la ligne sun-guost
du dit terrain, uno lisière do Lerro faisant
front à la dite rue ¢t mesurant quatre plots de
front sur quarante pieds do profondour, mesure
angiaixe ot qui aveo une lsidrnacinblanle « pren-
dro sur la moitié sud-oucet, du dit numéro ofll-
cle), forme un passsgo commun à porprtni e,
qui ne pourra on aucune msniéro être obstrué
où embharracsé ; Aves unomaison en construo
tion. Pour conditions, s'adroeser au Notaire
sunt
Mon! rit 3801,

mas M. GARAND,
293020 168m No 10 8tLambort, Montréal.
 

Province de Québec, Diatrict derte ne
Cour Bupéricure Nord District 4

3 strict

oniSonosTaseupo ; aaof©! ux >

peolcommerçantdu même liens
Montréal, 32 avril 1804,

2 RENAUD,
2520 6130m |Avocatdela demandere-sc.

Canada, vince de District do
CNECour Supérieure No so. à

des Cité où Mintrict de
DamePEShare autoriséo à euler en Jus.

a pris on jour une action on séparations
de contra son époux Fis. X. Îloy sol-
lerdu mêmelou.

% RENAUD,
Avocatde lademandercac.

Montréal, 8 Avril 1091, 18-22-292-6-1311.

Damo Mari , Serveatier des Cité et Die:

i ; tis fier jorsmo eesou
Fer LeeDs » Ethier ditLamar
‘che son époux.

de District do |
mondePotierNe

COLONNECARSLEY
Montréal. 29 Avril (89L ©

IMPORTANT
—-GRANDE-—

Vente de Bonneterie
Ayautacheté d'un manufacturier an-

filais, un assortiment considérable de
superbe Bonneterie pour dames et en-
fants, nous l'offrirons en vente dans no-
tre département de bonneterie.

AUGOURD'HUI99 AVRIL
L'assortiment comprend de magnif-

ques tnarchandises anglaises. Bas unis
et A côtes pour dames et enfants. Moins
de la inoitié du prix de manufacture,

S. OARSLEY,
Rue Notre-Dame

Grande Vente de Bonneterie
Notre assortiment de grande valeur

puisqu'il vaut des milliers de piastres,
HCPA exposé sur nor comptoirs de bon-
neterie, AUJOURD'LUI 20 BVRIL.

MARQUES EN CHIFFRES QUE
TOUT LE MONDE PEUT VOIR

 
——
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5c la paire 8c la paire
10c la paire 15c la paire

10c, 20c,25c,3Uc, 35c Ia paire.

S, CARSLEY,
Rue Notre-Dame.

—GRANDE—

Vente de Bonneterie
Bas pour Dames et Enfants

— L'assortiment entier —

Toutl'assortiment est marqué au mê-
me prix :

Moins que la moitio des prix de
manufacture

Nous ferons notre possible pour sa”
tisfaire tout le monde. Dans ce but
nous aurons des commis et ur

Comptoir Special

consacré à In vente de ce superbe as-
sortiment de Bonnoeterie,

S. CARSLY.
 

GRANDE Vente DE

BONNETERIE
Voici quelques-unes des lignes de bar

pour dames et enfants, qui comprend
cet assortiment Immeuse :

Rasen Mérinos Ecossais
Bas en Mérinos Anglais

« Bus Bu Briggun
Bas forts, à côtes, pour garçons
Bas à côtes, finis, pourfille.
Bas en fil de lille, brillant
Bus en Coton, lini extra suparbe

Tous vendus d'adrés lemênmie princige:

Moins que la moitie des prix
do manufacture.

S. CARSLEY

Grande Vente de Bonneteri
L'immense nssortiment que nous

commençons à vondre ce mardi, 25
avril, comprend un lot de bas de cou-
leur, pour dames et enfants, L'une des
meilleures manufuctures Anglaises.

VENEZ ÀBONNEHEURE:
Venez à bonne heure, at. évitez Ig

foule. Car il aura foule, nous nous y
attendons. Nos prix sont tels qu’il faut
que luul se veudo rapidement

S. CARSLEY.
Rue Notre-Dame

 

  

GrandeVent de Bonneterie
MARDI, 28 AVRIL,

BAS POUR DAMES ET ENFANTS,
DE TOUTES GRANDÉURS
EN MERINOS, COTON, FIL,
SOIE, ASSORTIMENT DE
OHOIX A LA MODE

À moitié des prix de manufacture,
La vente commencera aujourd'hui,

Avril.

8. CARSLEY
Rue Notre-Dame,
 

Grande Vente fs Bouneterie
Prix depuis 5cla paire.

Sans contredit la plus grande vente
de bonneterie, pour dames et enfants,
qui ait jamais eu lieu À Montréal.

Aprix de Massacre

Un cachet spécial do cette vente c'est
que l'awortiment comprend des bas de
toutes grandeurs. Ce qui ne re trouve
pas facilement dans une vente à prix
réduits.

  

Grande Vente de Bonneterie
ANGLAISE

Cliez S. CARSLEY. rue Notre-Dame,
commençant aujourd'hui. 28 Avril.
Grandes occasions de bonmarché, dans
lesBas deprintemps, dmoitié du prix
de manufacture.

8S. OARSLEY,

S.CARSLEY,

1008 1007, 1689, 1871, 1673,1075 15906.   " Montréal 18 Avil 300s -..::
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LaFilleadacques
(No. 18)

—Cher petron, répondit-il, je n'ai pas voulu vous l'écrire, sachant
combien vous fuites peu de cas de l'argent qui peut m'échoir derechef,
Mais enfin, puisquo vous me faites l'honneur de m'interroger,j'aurai
celui do vous apprendre que mon cousin do Marville s'en est allé de vie
à trépas, commo tout exprès pour we laisser vingt-cing mille livres de
ren
—Et nonobstant, vous avez continué...
—Ma tourné ?.. .C'était mon devoir. Et je sais par votre exemple,

commandant,qu'il faut rester quand même À son poste.
—C’est bien ; je suis content, monsiour le vicomte.
—Il est un autre titre qui me rendrait beaucoup plus fier, beaucoup

plus heureux.
Un sourire bienveillant se dessina tout d'abord sous la moustache

grise de M. Aubertin. Puis, avec un brusque mouvement de restriction,
comme à regret: -
—Ah!. . .tenez, j'aime à ne rien garder sur le cœur. Il est une répu-

ration qui lèverait mes derriers scrupules Je veux parler de la dispari-
tion d'une pauvre fille. .

emmener

—Suzon ? s'écria joyeusement le vicomte, mais c'est la le plus beau
trait de ma vie. Je no désespère pas de le voir annexer un jour à la
Murale en action. .
—Tel n’est pus l'avis de son ancien amoureux, Nicolas, qui, pas plus
tard qu’hier, est venu réclamer jusqu'ici son Eurydice, et déposer contre
vous une accusation dans toutes les furmes.
—Ehquoi !... Nicolus l'aimerait encore ? Ah ! comme elle eu sera con-

tente, In digne et brave fille qu'elle est.
—Qu'est ce à dire, monsieur le vicomte ?
—Monsieur Aubertin, voulez-vous m'accorder vingt-quatre heures eb

convoquer À cette échéance, ici-mêimne, le susdit Nicolas ; c’est lui-même
qui prononcera. Préparez-vous À rue décerner ce même prix Montyon,
que mérita jadis Scipion l’Africain.
Le surlendemain, lo filateur, Georges et le vicomte se trouvaient «de

nouveau réunis.
Le vieux Josephintroduisit Nicolas.
Il était en chasseur de grande maison : hubit vert galonné, chevronné

d’or, épaulettes à graines d'épinards, couteau de chasso en bandoulière,
Licorne empanachéde plumes de coq.

Maisl'oreille basse, la mine piteuse, l'aspect lamentable.
Son entrée fut accueillie par un mouvement, un sourire do surprise.
—Ah! voilà ! déclara-t-il tranquillenient, voilà les fraits amers d une

ambition désordonnée. Chasseur !...oui, chasseur chez une princesso
russe, .mais encore incompris: elle ne 1n'emploie qu'à porter son king's-
charles. .domestique d’un chien !.. . Encore s’il avait des égards. . .mnis
non. .une affreuse bête qui me tyrannise. .. Ah ! si je pouvais abdiquer
et retrouver auprès de Suzon, dans une condition même obscure, l'hum-
ble bonheur que j'ai perdu !

Ainsi qu'on le voit, Nicolas corrigé, mais avec un lan nge lus bour-
soufflé que jamais. Très-probablement, il avait abusé la littérature
d’antichambre.

Cependant, avec un cri du cœur s'adressant au vicomte :
——llendez-moi Suzon, monsieur !. . Qu'avez-vous fait de Suzon ?
Sans s'émouvoir, Henri fit retentir le timbre :
—Josgeph, introduisez le témoin. . Nicolas, tu vas la revoir.
—La revoir!.. .oui. .sans doute en toilette extravagunte. ..et comme

oîle m'en menaçait jadis, avec des plumets qu'on en pourrait épousseter
le elocher de Pont.l'Evêque.

Nicolas s'arrêta tout-à-coup, les yeux écarquillés la bouchetoute
grande ouverte. .
Une jeune ct modeste ouvrière, au maintien réservé, à ln toillette

simple, à l'aspect honnête et inême un peu timide, d'apparaître le seuil,
C'était Suzon.
—Suzon, dit le vicomte, viens mme défendre, on m'accuse à cause de toi
-—Etl'on a Lien tort, s'empressa-t-elle de répondre, car M. le vicomte

est bien lo plus généreux ct le plus digne jeune homme qui soit au
monde.
~Jarnigoi | s'écrin rustiquement Nicolas, qu'est-ce que cela signifie ?
Le vicomte, répondaut surtout à MM. Aubertin père et fils : :
—Celn signifie qu'en effet j'avais enumoné Suzon, mais eu tout bien

tout honneur. Il était manifeste qu'elle ne partait que par dépit, pan
vengeance. ’
Je conduisis Suzon chez una couturière connue pour ses bonnes

mœurs, et. sur le peu qui me restait, j'y payai son apprentissage. C'est
là qu’elle étiit encore hier, et faisant honneur au bien petit service que,
m'avait inspiré sa sagesse, lorsque, sur votre reproche, monsieur Auber-
tin, j'ai dù l'appeler ici pour qu'on reconnût son innocence et la mienne
Voilà !

Nicolas se prit à pleurer, à rire, et tombant aux genoux do Suzon :
—Quoi! quoi ! Suzun, tu ne t'es pas lnissé séduire par les tentations

du Paris! tu m'aimes toujours!.. . Ah! tiens, j'étais un ingrat, bats-moi,
—Nous verrons ça quand tu seras mon mari. Ça y est-il, cette fois Î
—Oui ! oui! Suzon...
—Mais pas en chasseur ?
—Jamais plus! A bus le chapeau à plumes ! à bas lu livrée ! je veux

que tu sois In femme d'un homme libre.
—Je mo contenterais d'étre la femme d'un jardinier. ..surtout si la

place est encore vacante ici, conclut Suzon toute souriante avec uno
belle révérence à l'adresse de M. Aubertin.
—Rentre chez nous, Nicolas, répliqua celui-ci. Mais il faudrait une

place en même temps pour Suzon. ; ;
—Si par hasard je me mariuis, dit Henri, je la donnerais de grand

cceur pour femme de chambre à la vicomtesso de Marville. En attendant
ne pourrait-elle pas rester comme telle auprès de mademoisello Aubor-
tin ?
—Eh 1 je ne domande pas mieux. Nous arrangerons cela
Je lnisse À penser la joie des deux futurs époux.
—Henri regardait son patron, tout plein d'espérance aussi.
—Unedernière épreuve, exigea, M. Aubertin, un dernier voyage.
—Oh! pas loin?
—En Amérique.

XVI

Ce n'était pas soulement une mission commerciale dont nvait été chargé
le vicomte ; il s'agissait surtout de savoir co que Jucques était deven*,
s’il était encore de ce monde.

Bien quo Henri fût sur lo point d'entrer dans la famille, M. Aubertiv
ne lui en avait pas dit lo secret. Georges lui-même ignorait le é, la
condamnation do Jacques Morand. Antoinetto et son pore adoptif éteient
seuls à tout savoir ; jamais Un mot de cela ne s'était échangé entre eux
Il

v

a de ces discrétions-là dans les familles.
Laie l'instinct du cœur fait deviner bien du choses. Georges avait

pressenti que sou bonheur était en jeu, q 7e le terme approchait. Suns
en rien laisser paraître, au plus profoud do son Ame, Antoinette olles

même en avait une vague cspérance. M. Aubertin lui pa ‘lait, la regars
dait avec encoro plus de tendresse. Parfois involontairement, il semblait
la confondre avec son fils dans une sorte d'avenir commun. Uy scin
cnfin, comme cédant à uno brusque impatience qu'il cût éprouvéo luis
même, il les réunit dans un même embrassement, il leur dit avec des
larmes dans la voix :
—-Espérez!...Je vons aimo bien tous

l’un de l’autre... . ;

Zo6 était là, partageant leur émotion, souriant de son plus gracisux

sourire. Depuis quelque tomps ello observait beaucoup, I'insouciante

les deux...vous êtes dignes

D'ailleurs, elle avait eu avec son pèrg plusieurs entretiens particuliers,
presque mystérieux. Elloen était devenue toute pensive, toute solen-

lle. .
“on n’attendait Henri que dans quelques jours , il arriva tout-à-coug,
C'était après lo déjeuner. La famille se trouvait réunio augsalon.

—Comment| déjà, monsieur le vicomto ; Lo
—Par un motif bien simple, cher monsieur Aubertin : ces renseignes

ments que vous espériez de Jonathan Davis, Jackson et compagnie, {
de ces messieurs, l'honorable sir Jackson, à voulu vous les apporter lu

même.
—Jacksou... . . . .
—Le plus aimable Yankee qui so puisse voir. Nous avons fait enscias

ble la traversée. Il parletrès-bien français, il aime la France à co poins

ue, Dieu me domne! en entrant ce matin dans le port du hâvre, ’s.p'ux

miu dé nous deux c'était lui. J'ajouterai même qu'il vous connaît eù
vous estime fort, sans doute par votre correspondance,et 8 intéresse |

toute votre maison. Je vous l'amène. Il est là qui visite en co momedy

Les ateliers - (À continuer.) 
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HOTEL DE VILLE
Sous - comité des chemins

Pavage de nes rues

Le sous-comlté nommé pour le pa-
Vage du nos rues s'est réuni hier sous
la présidence de l'échevin Rollnad.
Etalent présouts les échevine Préfon-
taine, Hurteau, Brunet, Bolsscau, Lu-
tuarche, Steveuson, Clendinneng ot
Wilson.
Commo on va le voir un grand

nombre d'améliorations ont été propo-
bées et approuvées. 1] s'est fait p us de
besogne qu'auconseil-de-ville d'hier,

Séance s'ouvre par une proposi.
tion de l'échevin Préfontaine pourl’ou-
verture de la tue Pantaléon depuis la
rue Sherbrooke jusqu'à la rue Prince
Arthur. D'après la charte, telie qu’a-
mendée à la dernière session de la Lé-
Rislature, cette rue duit être ouverte
cette annéeet si on ue le fait pas lus ci-
toyenapourraient iutenter une action
À la cité,
L'¢chevin  Olenninneng demande

alors quelles sont les objections qu’on
pourruit avoir contre l'ouverture de
rette rue et l'échovin Rolland repond
qu’il n’y en a pas,si ce n’est que la ville
but obligée de déposer en cour l'argent
Décessuire, Après une petite discussion
sur ce sujet, il est décidé de faire nu
conseil un rppport favorable au proj-t,
D'après ln charte la rue Milton doit

Aussi tre ouverte en 1802. Les proprié-
taires ont déjà fait des plaintes à ce
sujet. Il n été décidé de commencer les
-expropriutions ussez tôt pour que les
travaux solent Lerminés le ler mai
16#2, date à laquelle la cité doit faire
sou dépôt en cour.
L'é:hevin Préfontaine propose en-

suites l'ouverture de la rue Duquotte, à
Hocbelaga.  Approuvé.
La question des dépôts revient en-

core sur le tapis et l'échevin Préfon-
taine dit en rouriant, au cours de la
discussion, qu'en 1802 In ville aura pro-
bablewent beaucoup d'argent et que
la question no devrait pas inquiéter.
M. Îtobb n’est pas de cet avis. Pour
plus de vûreté, il cst décidé de faire
amender Wa charto de manière À don-
ner plus de facilité à la ville de fuire
les paiements de wes expropriations,
Vient ensuite la question du pavage.

M. St George présente In liste des rues
oil la compagnie du gaz veut poser des
tuyaux cutis annde, Ceci offre une
difficulté pour le pavage car il y a plu.
sicurs rues que la compagnie du gaz
veut ouvrir pour ses fins personnels et
que lu ville veut paver. Pour ohvier à
cet inconvénient, il est résolu de pro-
poser an conveil l'amendement de In
charte de inanière à donner au comité
des chemins un droit exclusif pour
l'ouverture des chemins.

Il est résolu de paver les rues St
Hélène, Récollet et Lemoine entidre-
ment, La rue St Pierre sera pavée
depuis la rue St Jacques jusqu'à lu rue
Oruig.
Les améliorations de la rue St Paul

sont remises à l'année prochaine.
T1 est de plus dûcidé de paver la rue

Bonsecours dopuis la ruo Notre-Daiue
jusqu'à la rue Craig,
Quant à In rue Gosford, les travaux

eont remis à l’année prochaine.
On décide ensuite de paver les rues

suivantes: La rue Ste Catherine, depuis
la rue St Mathieu dans la partie ouest
jus waux limites de In ville, les rues St

ubert et Université, In côte du
Beaver Hall, depuis ln rue Belmont
jusqu'au carré du Beaver Hall; une
artie du carré Beaver Hall etle eared
hilips en entiers la rue Windsor,

entre les rues St Jncques ot Dorches-
ter: la rue Peel, entre lea rues Dur-
chester ot Ste Catherine ; In rue Well:
ington, depuis ln rue St Ftiennoe jus.
quant pont; Ia rae Centre, depuis Ia
ruo Wellington jusqu'à ia rie Shearer;
la rue St Jacques, depuis le carré Vic-
torin jusqu'au dépôt Bonavonture;
dans la partie Kat, ls rue Ste Onthe-
rine jusqu'à l'avenue Delorimier: ln
rue Ontatlo, entre la rue Maisonneuve
et la ruu St Laurent ; l'avenue Papi-
neau, depuis la rue Notre-Damo jus
WA la ruo Ste Catherine: In rue

Notre-Dame, depuis In rue Papineau
usqu's la rue Delorimier ; ln rue Su
enis, entre les rues Craig et Ontario;
a rue St ! nurent, entre lus rues Craig
et Ste Oatherme,
Ces différents travaux coûteront à

Ja ville $680,000. De plus $50,000 pour
. lez trottsirs, ce qui forme un total do
$736,000.
Aprts uno petite discussion ontre les

échovins Préfontaine, Stevenson eu
Rolland, il est ré-olu d'accorder 33,000
au comité des incendies pour de nou-
velles stations dans les quartiers St
Gabriel et St Jean-Baptiste.
Lo comité s'ujourne ensuito.

OOMITE DE L'EAU

La besogna faite par ce comité, hier,
peut se résumer aînai:
Refus do rombourser uno am>ndo de

. B16 inmaposde A un plombier pour dom-
Mages causés à l'acadéurie dus Sœurs,
rue St Denis.
Refus de payor 858.82 pour une glaco

brisée chez M. A. Belutii, rue St Lnu-
tent, par des ouvriers de la corpora.
tion, d'après la version du pétiton-
naire.
Contrats accordés à :
M. Fauteux, pour 5 tonnes do char

bon dur, à $6,15.
M.Moore, 25 tonnes do charbon dur,

 

:penrd, JU tonnes de charbon mou

neertion dans les minutes du rap-
rt du comité des chemins priant le
mité de l'eau d'informer le premier

orsqu'’il ent nécessaire de démolir un
Pavage permanent,

TAXE SPECIALE.

M. Mods la croit nécessaire

M. Robb trésorier de la cité croit que
pour prélover les $700,000 dont le co-

ité des cllamins à besoin pourles tra-
aux ordinaires, il faudra (mposer une

taxo spéciale de $ p. c.

SOUS SERGENT BIEN ACCUEILLI

On lni présente un ondeau

Le constable O. Donnoll, maintenant
sous sergent, s'est bien acquitté de son
devoir, paraît-il. lorsqu'il était de ser-
vice à la gare Windeor du O, P, R. Les
cochers de place surtout reconnalsgeent
son impatiallié et son esprit de
Justice. A l'occasion de sa promotion,

lui ont présenté un magnifique
eau.

OURIEUX ACO DENT

Un cheval tombe dans uno cave :

Un curieux accident est armvé, hier
après-midi, sur la rue Sanguinet. Un
WN, Allant, da la rus Orig traversait
tne cspèce de pont pour entrer dans
une cotr lorsque tout-à-coup ce pont
céda et le pauvre cheval tomba dans
une cave. n'est qu'après un travail
de plusieurs heures qu'on est parvenu
-À faire sortir la pauvre bâte,

—Les jobs seront nombreux chaque
vendredi. ‘ La Journée des Soldes,’
-<h>s Bolsseau Frères, 336 et 237 rue St
Laurent.

ASSOCIATION DES EPICIERSDE MONTRÉAL
Une assemblée gunéralo dos Epiciern.

‘GMétatllours aura Lieu demaiv, jeudi, 1e 30
avril courant, à 8 brs p.m., au Mechanies*

Par ordre,

 

 

 

  

. MONIER,
J Secrétaire

GRANDE FETE ÀSAINT LIN
Le représentant da l'ETENDARD, par-

ti hier pour assister aux imposantes
cérémonies religisuses qui ont eu lieu
ce matin à St Lin, nous & adrewsé cette
nuit la dépêche suivante :

MEMBRES DU CLEKGÉ PRESENTS
NN. 88. Fabre, Rucine, Mareau et

Lorrain.
MM,les abbés J6s Blais. Jos de Re-

peniigny, Nastel, supérieur du collège
de Ste Thérèse, Collin, curé de Saint
Hubert, anclen curé de .St Lin, Car-
rières, Pointe St Obarles, Max. Tasué,
de Longueuil, Lecours, Hurteau, an-
cien curé de &t Lin, Cloutier et Rou-
leau, du séminaire de Ste Thérèse, Jo-
licœur, de St Jlyaciuthe, Brosseau, re-
crétaire de Mgr Fabre, Brossard, Cour-
tenu, O, Dupras, Désarcy, Leblanc, de
8t Martin, Chaput, de Saint Lazard,
Brault, Forget, de Sto Sophie, M. l’ec-
clésiastique bald Ethzer, Victor
Pauzé, directeur du collège de l’As-
somption, MM. George Paycice et M.
Lavallée, vicailros de St Lin.
Plusiours prôtres ont couché à Ste

Anne-des-Flaines, d’ob ils arriveront
aujourd'hui, avec grand nombre d'au-
tresqu'on attend par l'excursion.
NN, 88, les évêques ne partiront de

St Lin, que demain au matin, jeudi, 90
courant.
Quand à l'illumination, olla à été

splendide. A ln description que l’'ETEx-
DAktL d'hier en a déjà faite, nous ajou-
torons que des fuxées ont été lancées
sur tout le parcours, par M. Jobin
qui précédait les magnifiques équipa-
ges de l’archevôque,
Le pont de fer jeté sur I'Ac! igan,

n'était pas illuminé, la force du vent
avait dû faire renoncer au projet,
Mais du reste zur toute In route, pas
Wu Coin noir, partout des lampes aux
mille couleurs se bulançaient A la
fucade des maisons.

croisées de plusieurs habitations
avulent été converties en verres colo-
riés en musttant en dedans des toiles de
diverses couleurs. Aux résidences
nommées dans l'ETENDARD d'hier,
comme des plus brillamment illumi-
nées, nous en ajouterons quelques-unes
nounnées au hasard: ls banque Juc-
ques Cartier, l'école, la résidence de
MM. E. Desmurals, Ovide Brien, Ed.
Pauzé, Eus. Pauzé. Il avait aussi un
magnifique arc en verdure en faco des
résidonces de MM. Monohum et Basile
Therciun.
Dans St Lin-Sud, il y avait un arc

orné seulement de lumières.
La consécration solennelle de l'Eglise

sera faite par Mgr Fabre et la consé-
cration des nutels de la Ste Vierge et
de St Joseph par NN, 88. Racine et
Moreau.
La grand'inesse de la dédicace sera

chanté par Mgr Lorrain, et le chant
exécuté pur toutes les voix capables
de s’hurmoniser avec les chantres as-
sislés de la fanfare.
A midi, grand banquet au couvent

des Sœurs Jésus-Marie, dû à la généro-
sité des parviasiens.
Les membres du clergé, les organisa.

teurs de la fête, d'autres invités
laïques parmi lesquels les représen-
tants des Journaux, prendront part au
festiu. Les préparatifs considérables
qu'a nécessitS lPorganiration de ce
grand diner de 150 couverts environ ont
ôté4 faits par lens dates suivantes :
Mesdames Joseph Gauthier, Ovide

Brien, Louis Meunier Théodule Cor
bell, Kus, Lawarche, Auguste Bean.
din, Maisonneuve, Louis Cyr, A. Lam-
bert, U, Pauzé, Dr Leclnir, Edis, Dues-
marais, J. Bte Marin, Eus. Pauzé, Jos.
Renaud, E. Hudon, L. Pauzé, 11. Beau-
doin, H, Gauthier, Narcisse Rivee, G.
Desrochers, J. B. Robert, M. Desor-
tniers, Bélanger, Ls Locas, O. Gadbois,
‘L Chaussé ot Gco. Morin. Détails du
banquet, derunin.
M. l'abbé Rouleau de Sainte Thérèse

doit prononcer un sermon au pouple
assemblé devant l'égxlisc pendant Ia
consécration. Personne autre quo les
officiants et les servants ne peuvent
rester duns l’ésslise pendant la consé-
cration. On me dit que les cérémonies
«ont uno espèco d’exorcisme contr
Satan qui n encore pour ainsi dire
quelque pouvoir sur un temple non-
cunaucrée. Après une triple proces.
son des reliques autour de l'église le
peuple peut catrer.

ADRESSE PRONONCÉE APRÈS LA MESSE
Mgrl'Archeveque de Montréal,

Non Seigneurs len l'véques de Sher-
brooke, de St Hyacinthe ct de Pun-
tiac. ’

Jo suis l'intorprôte de toute la pa-
roisse de St Lin, en vous exprimant
les sentiments do la gratitude la plus
vive,
Nous savions bien qu'un jour notre

église nernit consacrée, mais nous n'nu.
rions jamais espéré que cetta cérétmo-
nio aurnit lieu dans des circonstances
aus-i  solennelles, avec des from res
aussi grandioses, tout cela est da, Mgr
l’Archevôque, à votre bienveillance
srévenante, et À votre concours, Mes
Seigneurs, qui avez bion voulu accep-
ter l'invitation du vénéré métropoli-
tain de cette province.
Monseigneur, le ciel vous a donné

tno mission, ot vous l'accomplissez
avoc succes,
Les difficultés les plus épinouses

s'aplanissent devant cette obéissance
ue vous nous prêchez de parole et

d'exemple; et grâce à cette douceur
qui vous est propre, les questions les
lus embrouillées semblent s’éclaircir

d'elles-mômes. Laissez-nous vous dire
que nous somtues heureux d'être et de
demeurer lougtemps encore, los
ounilles, lea brobis de votre bercail,
sous la conduito de votre houlette pass
tornle.
Musseigneure les Evôques do Sher

brooke ot de St Hyacinthe, nous n’igno-
rons pas les rapports qui existent entre
notre curd ot vos Grandeurs. Veuillez
Accopter nos remerciement pour avoir
bien voulu étendre les marques de
votre bienveillance épiscopale, de lui
jusqu'à nous.
Monscign ur lo vicairo apostolique

de Pontiac, nous savions que depuis
longtemps un lien de viellle amitié
vous unissait à notre pasteur, nous
constatons avec bonheur que votre
élévation à la haute position que vous
occupez ne l'a pas aflaiblt, et que
aujourd'hui nous en bénéficions nous-
wêmes, Nous remercions en même
temps ce nombreux clergé qui honore
notre paroisse de sa présence ot en
particulier dos anciens curés, dont les
travaux ont produit des fruits qui
subsistent encore au milieu de nous et
dont la mémoire vit toujours au milieu
de nos familles.
En torminant, Mosselgneurs, nous

demandons quevotre bénédiction attire
sur nous, sur nos enfants, sur nos pro-
priétés, sur nos cutreprises, Ia bénédic-
ion du Olel,

HorACE ETRIER,
aire de la ville des Laurontides.

LA CAUSE DE FRANK MILLER

L'enquête est remise

Frank Miller, commis-voyageur de
New-York, dont nous avons annoncé
l'arrestation hier, par le détective
Grose, sur accusation de l'argent sous
de faux préiexte, a com hier
duvant le magistrat de police, meis
l'enquête a été remise à tuit jours.

. arie, de ia maison Dufresne
et Mongenais a envoyé à | Nouvele-
Orléans le billet qu'il a ache à de
l'accusé pour en recouvrer le montant,
et l’on attend le retour du fameux
papier pour continuer la cause.

Loges la récompense de $1,000

  sur la dernière page.
«  

SERVANTE INFIDELE
Elle est condamnée ce matin

Louise Grier, Agée de 16 ans, ser-
vante chez Mme Bauvé, rue Notre-
Dame, com ssait ce matin devant
Son Honneur lo juge Dugas sous accu-
sation de larcin. Elle a volé un mou-
choir ¢¢ une coupe en argent A sa mat-
tresse. Celle-ci & fait part immédiate-
ment À la police de ses soupçons etle
détective Ouwmpoau a opéré l'arresta-
tion hier soir vers cinq heures. Ellea
plaidé coupable ot a été condamnée à
$5 ou un mois de prison.

UN AUTRE MARI EN COUR

Plaintes de son épouse

Tous les jours, on voit en cour de
Police de malheureuses femmes qui
viennent, toutes éplorées, porter plain-
te contre leurs maris, C'est là surtout
que l'on voit coimblen le vice de l’ivro-

erie nuit à la famille et à la société.
haque fuis, des hommes à la figure

congestionnée, À la mine débraillée
viennent se défendre contre leurs ten-
dres moitiés,quiles accusent de les mal-
traiter et de ne pas subvenir à leurs
besoins,
Ce matin, Joseph Nolan, journalier

qui demeure sur la rue Leclerc a com-
ru sur une accusation semblable. Sa

emme voulait absolument qu’il fat
mis en prison ; mais le juge & suspen-
du la sentenced la promesseque le mari
a faite de s'amender,

DEMENCE CAUSEE PAR L'IVRESSE
Un ivrogno vout incondier sa demoure

James McOrorey à 42 aus et demeure
sur larue Congrégation, Ha failli, ce
matin changer cette dernière résidence
pour celle de M. Payette. It buvait,
paraît-il, depuis 4 ou jours et à ou-
rance.
Hier, vers minuit, il fut pris d’une

espèce de démence.
1 mit sa femme à la porte et, s’en-

ferivant à clef dans sa maison, il bour-
ra lo poôle d'habit et voulut y mettre
le feu ainsi qu’à toute la maison,
Heureusement, le constable qui

était de service on cet endroit arriva et
amena le forconé au poste de police.

IRlevenu A Jui, co matin, il a fait tant
de promesses au magistrat de police
que la sentence a été suspendue,

COUR DE POLICE

Vente de bolssonf sans 'Ifconce

Flies pleuvent, les condamnations
pour vente de boisson rans licence, de-
puis quelque temps. 11 n'y en a eu que

, co matin, en cour de police,
voici:
Delphis Gervais, No 524 rue Dorches-

ter, 8160 ou 3 mois de prison.
Arthur Roy, No 73 rue Lagauche-

tière, B150 ou 8 mois.
William Daousl, rue Ste Catherine,

pour avoir tenu plusieurs buvettes, 875
otles frais ou Sois, _-
Michel Montom, vs J. B. Arentonne

alins Canadien, pour vente de boisson
à des eauvages à Caughnawagu. Cause
remise au 6 mai. :
Andrew Brown, pour assaut sur J.

B. Brosseau, 810 et les frais ou 1 mois.

COUR DU RECORDER

La Bande du Choval Noir

Parmi les 1G nomo qui étaient ins-
crits, co matin, au Rocordér, celui de
Jos Hétu est À noter.
Uet individu appartient à In Barde

du Cheval Noir, si fameuse daus nus
annales criminelles.

Jos, Hétu n'a que 25 ans, mais c'est
un fort à bras, ll est forgeron et de-
meure sur la rue Montcaln, Re-
corder a eu l'honneur de le voir devant
lui _u moins une vingtaine de fois. Ce
matin il à comparu de nouveau pour
assant sur un nomiué Malo ct sur le
constable Demers. Il a reçu une sen-
tence d’un moi: de prisou.

NOUVELLES A LA MAIN

Eu cour d’assire,
Le procureur général s'udresse à un

accusé de twarque :
—Appartenant & une famille aurai

honnête, élevé cormntne vous l'avez été,
que vencz-vous faire ici ?
—Mais, dit l'accusé, je ne demande

qua w'en aller,

 

 

Un bavard vient raconter à son ami
une chose qu'on lui avait dite avec
secret, &ù jui dit de ne rien dire à
personne.

—-Necrai ez rien, lui dit l'ami, jo
serai aussi iscret que veus.

Ecolo de Médecine ét de Chirurgie de
Monts éal

A une _assemblée spécinle des Etu-
diants de Victoria, toaue À l'Hôtel-
Divu, le 20 courant, il fut proposé Rar
M. F, X. Plouffe, secondd par M. Au-
gustin Guertin, que les dldves vienuent
d'apprendre avec regret la mort du
frère d’un de leurs condisciples, M.
Herumatinger, B. M.
20 Proposé par M. B. Gervais, secon-

dé par M. Daniel Ladouceur, qu'ils
offrent leurs plus sincères condoléances
à la famille éplorée;
3o Proposé par M. W. Bédnrd, se-

condé par M. E. Bourbounais que co-
pie des présentes résolutions soient
transmises à la famille.

J. E. DuBK,
Sec. pro. temp.

¢ La cause de Xavier Charest accusé
de vol, dont nous avons déjà 16
avant hier est remise à vendredi. L'ac-
cusé est admis à caution. Celle de Gau-
vreau est remise à demain.
Comme nous l’avions annoncé déjà

uu mandat d'arrestation a été lancé ce
matin contre Rachel Gendron bru de
Margarett Ross pour recel de l'argent
volé à la Côte Visitation. i

 

Le Cyclorama

La Gacelle, d'hier, ge trompe quand
elle dit que le Cyclorama du crucifie-
ment sera transporté À Ste Anne do
Beauprd, dans deux ou trois jours. On
nous informe que l'aflluence des visi:
teurs ne diminue et que le nombre
des spectateurs. depuis lo ler janvier
s'est élevé à quelque chose comme
80,000. Les directeurs n’ont aucun
désir de changer de place aussi long-
temps que les citoyens continueront
leur accorder leur patronage d'une
manière aussi pratique.

—Demain, S avril, un service sora
célébré au Mont St Louis, & 8} heures,
pourle repos de l’Ame du Frère Patrick.
décédé à Paris, hier.
Les auciuns élèves du Rév. Frère,

sont priés d'y assister,

Hopital Notre-Dame

Réservez vos sièges pour le grand
festival de l’Hôpit Notre-Dame qui
aura lieu au Parc Sohmer les 13, 14 ot
16 mai prochain: 11 y aura représonta-
tion l'aprés-midi ot lesoir,

 

—Rendez-vous tous les vendredis de
l'année. ‘ La JournéedesSoldes,” chez
Boisscau Frères, 233 ot 297 rue St Lau-
rent. Il y aura cette journiée-là des
surprises étonnantes de bon
pourtout le mônda '

 

VISITEZLE - CYCLORAMA
#

!  NouVelles du Nord-Ouest

‘Winnipeg, 28—L'activité que l'on re-
marque en ce moment dans les rangs
des hommes politiques indique que les,
élections générales aurout liev avant
l'automne. I doit y avoir dans trois ou
quatre semaines une réunion des mew-
bres ministériels de la législature ct
une convention des conservateurs aura
lieu le ler juin pour discuter la situa-
tion.
—On a trouvé hier, à Bear Oreek, le

cadavre d'un bounne qui avait sur lui
un livret contenant le nom de G. G.
Leech, Montana,
Le corps était dans un état avancé

de décomposition et on croit que la
mort doit remonter à cet hiver.
La Gazette de Mcleod dit qu'il est

rumeur que ls compagnie du Pacifique
Canadien a acheté le chemin Galt de-
puis Dunmore jusqu’à Leithbridge. On
dit aussi que la voie doit être élargie
et la ligne prolongée vers l’ouest, à

 

travers eu Crow's West jusqu'au
district de Kootenay, dans la Colombie
Anglaise.

.—Voyez la récompense de $1,000
eur la dernière page.

Réservez vos sièges.

Réservez vos sièges pour Je grand
festival des 18, 14 ot 15 mai prochain
au Parc Sohrmer en faveur de l'Hôpital
Notre-Dame, les b-llets sont de 25cts.
Les fauteuils dans la galerie 2ücts ex-
tra. Ces billete sont en vente chez La-
vigne et Lajoie 1657 rue Notre-Dame,
où le plan de la galerie est ddposd.;

 

—MM. Northrop & Lyman sont les
propriétaires de l'Ifuile Etectrique du
r Thomas qui se vend aujourd'hui en

quantités immenses duns toute la Puis-
sance. Partout le malade lui fait le
meilleuraccueil et la reçoit avec un
pluisir délicieux parce qu’elle feit dis-
paraître la douleur et procure un sou-
ugement instantané. Ce spécifique
précieux -pour presque tous les maux
qui aflligent l'huwanité est apprd-
cié par celui qui soulfre parce qu'il la
regarde comme plus précieuse que l'or.
C'estl'élexir de vic pour bien des cons-
titutions affaiblies. Si vous n'avez pas
acheté une bouteille de cette huile
faites-le de suite et tenez-là prête à
toute éventunlité. Le prix modique au-
quel ello se vend, 25 cents la bouteille,
la met à la portée de tout le monde.
Elle est indispensable au cultivateur
oùele devrait être dans chaque fa-
mille.

—Voyez
sur la dernière page.

Une conque brillante

La Conque (coquille acoustique) de la
scèue du Parc Sohmer, sera entourée
de 150 lumières électriques de couleurs
variées, bleu, blrnc, rouge, vert, etc.;
l’effet sera féerique. La Royal Electric
Light Co. à qui les propmétaires du
Parc Sohmer ont donné le contrat, &
commandé ces globes de couleurà New-
York.Tous les appareils seront posés et
ptôts à fonctionner pour l'inaugurotion
du grand festival de l'Hôpital Notre-
Dawe le 13 pai prochain. Il n’y aura
pus une scène de salle de concert ou
théÂtre dans toute l'Amérique qui
ourra rivaliser avec celle du Parc

Sohmer, _

Tropez In récompense de $1,000 sur
notre dernière paxe.

 

 

A VENDRE.—Deux étalons, l’un de 2
Ans pesant environ 1300 Ibs, l’autre de
8ans pesant au-deoli de 1600 lbs, tous
deux 3 clydesdale, sains et beaux, etc,
domptés. S'adresser à A. Richardson,
Napicrreville, P. Q.

—Voyez la récompense de $1,000 sur
notre dernière pages ;

VISITEZ LE CYCLORAMA
 

 

 
SITUATIONS VACANTES

oF DEMANDE uno oulstulérs au No 20 rue
nloury 8-3

 

 
oY DEMAFDE unpollsseur de meubler. S'a-

dreeser 518 Tue Cr. ig. 083

NDKMANDE desbons peintres de malscns,
S'a Lreuser aut No 238 rue Wolfe. vs

N DEMANDE une sorvantegénérale au No
91 ruo 3t-Jacquos. 93-3

 

 

 

N DEMANDE uno bonne servanto
la aa No 213 rue St-Denis.

oO“ DEMANDEcinq homines pour distribuer
der cirealilros s'adresser outre 8 et 9 heu-

res a, m. aux bureaux de L'Etondard No 35 rue
StJacques 3-2

OYREMANDE uno ie de 154 16 »ns pour
alder nu méanke dunsune fs mito de Sper

sonncs. Er e apprundrait vlello lo désire lo mé-
tier do mudiste. S'adresser par lettre a J. D,
L'ÉTENLARD, 92-jno

éra-TRS

 

 

LACE VACANTE A St Aimé comté Riche-
leu pourun Médecin bien recommandé en

remplacement du Doct. Lergoron qui part de la
par isse, Il y n aussi un wiand avantage pour
un Notaire & s'étabilr Ici. 68185h
 

A LOUETR - Sallo de réunion pour corclos ou
Soclétés S'adrosser à L'ETENDAKD,

A LUUER-—Bureaux, S'adresser à L'ETEN
DARD-

 

 

A LOUER
Lo magnifique mngasin No 114 ruo St Lau-

rent. Grande cavo avoc plancher en ciment,
conditiuns facilos S'adrouser à l'ETENDAND,
No 33 ruo St Jacques; Syjuo

ETTRES EN EMAIL BLANG23 poucos, 13
cents, 3 pos 18 couts, 4 poucoe, 22 cents, S, MH.

 

Martel. pointre «'Ensolguies et ** Bh
223 rue McGill, Moutreal TéléphoneLol) 1477,"

72-lan

VISITEZ LE

CYCLORAMA
CO N DES RUES STE CATHERINE ET ST UABAIN

DKRNIERE SAISON DU
Grand Tableau roprésontant lo

Crucifiements Jerusalem et la Terre Sainte,
Scèno sans exomplu de splendours imposantos

ADMISSION RÉDUISEÀ 26 CTS
Ouvert tous les jours de 9 n. m. jusqu'à

10.59. Dimanches: 1 à 16.59 p,m.

MUSEE EDEN

PALAIS DE MERVEILLES

SEMAINE COMM:NGANT LUNOI 27 AVRIL
Grand tournoi de coupedechoveux dans

Meauréal. proudront partpourvas Hagniiqueon . tron!

médaille oh or ot desPE enmonnale ue
VERTELLO-Le mangour do vitre.
MAGIE-NOIRE-La grand dover

ridtén de LENARG, “© o troupe de va
of .Admtion 1Ocaldompieduns
Examinez!

Notre departement de Tapis et
cette Visite vous vaudra quel-
que chose.

FEE & MARTIN,

N'allez pâs!
acheter des Tapis avantd'avoir
vu notre assoriiment.

Fee & Martin.
8674341 RUB.ST-JAOQUES

3"

 

. een

-
 

la récompense de $1,000 |

PAR BENNING & BARSALOU
BEAUX TAPIS DE

BRUXELLES
Chaises à bras, Petites Tables

Miroirs, Gravures etPeintures, Ser-

vices à Thé, à Déjeuner, à Dîner
en Porcelaine, Verrerie, Piano
Droit, un instrument splendide,
Tapis, Rideaux, Tapis de Foyer,
Paillassons.

—AU NO ——

87 RUE OSBORNE-
MERCREDI,le 29 AVRIL Courant
Toutl'ameublemont ci-dessus. Aussi Biblio-

thèque, Table de bibliothèque, beaux gazoliers
eu cuivre et on br Tapls cupériours, Pré-
larts. eto, Rideaux, Tablos de fantaisio et chai-
ses, Miroirs glace anglaise, Ottoman, Orne-
meonis, gravuros, eto etItofrigératour, Poslo à
Gaz, Range, oto.

La vente à 16 heures a.m.

BENNING & BARSALOU,

CHEVAUXDEPRD

 

 

PRIX
Laclasse la plus recherchée

qui ait jamais été offer-
te à Montréal.

Chevaux pour aller de pair.
Ohevaux de chasse,

Ohevaux de coupé,
Chevaux de selle pour messieurs et

pour dames.

Les _sousalgnés Ont roçu instruction do M.
SAMUEL OSBORN, de vondre YH éourios,

Coin des ruesBurnside et Mansfiold

MARDI, LE 5 MAI 1891
Les chovaux supérionrs mentionnés plus bas:
Sanbeam. — Jument bai claire. 6 ans, 15

3p C'est uneJument extrémn :ment
rapide sous lo harnais, Elle à été conduite par
uno darnoet elle ost flable sous tous los rapports
et ullo à uno magnifique apparouco sous ls relle,
Actor.—Choval hrngro gris foncé, 6 ans, 15

malnu, 2} pouces venant de Thunder et d> Helr
PY ; C'est un cheval ardout, solide ot très

11 a été conduit par une dame ct c'est un
sauteur de prouuére classe. .
Rainbow.—Cheval hongro bai, 5 ans, 16

mains 1 pouce, vonaut de ** Marquis” ot de
* Whalcbone Itninbow ” a les marques d'un
cheval do chauso pouvant porier de luurds far-
deaux c'est un animal splendide sous tous les
harnais.

Gladstone.—Cheral hongre bat crémo avec
taches blanches, 5 ana, 16 mains, venant de 1a-
ron Rottechild. C'eat un choval d'uvo grande
solidite, eur lequel on pout compler nous tous
les liarn<is il est trés ardent sous Ia selle ot peut
portr £000 livres. Sauteur intrépide. Rainbow
et Ulads.ono font une belle paire.
Emneror—Choval Mongre bai foncé, 5ans,

15 mains 8 pouces venant du ‘Duke uf Cleve:
land” ot de Sun Derby.” C'e t un excellont
cheval ¢ sûr ct flable, sous tous les rappuits,
L0 s'effrnyant 0 rion, atteléd ou non, Il vs. aus
sl exoellent sous Ia selle.
Charley—Cheval hongre, riche couleur, bai

foncé, 6 aus, 16 mains. vons’iL ue Terro. C'est
rans sxcoption ie muillour choval de chasse @
que l'on puusso porter do lourds fardcaux, nyant
los meilleurs dispositions; 11 ost parfaitement
fie lo,sûr et un nauteur émérite, Un magu:il-
uecneval d- haraals ct une dame pout le con-
uiro ou le monter,
Duke—Cheval hongre baie, 9 ans, 16 mains 1}

pones venant de GalsWay, C'est un “driver ” de
nute classe, ot son action est splondide aussi

sous la sclle.

Cotonel—Cheval bal, 7 ans, 16 maina 1 pouce,
venant de Galawny, c'est lo meilleur cheval de
chasse gue l'on pulsso trouve- pour port-rde
lourds fardexux, Il est doux sous In selle et (rôs
calme s:.u+ le harmvais Duke ot Colonel font
une Lolle pairo. 1ls ont obtenu lo Zièue prix,
l'année dernière à l'axposition de Toronto.

vonant de * farun Rotschid C'est nn grand
cheval pleiu de viguenr sotta le harnais, 11 cat
paufñoîtement flable pour un homme ou pour
une dame ct il est beau sauteur,
Génerule.—Chaval inl 7 ane, 15 mains 2 pou-

cor, C'est un oxcullent chovai de ecllo,
Dandy.—Cheval bal, 6 anv, 15 mains, 2} pou.

cen venant de © Binck Hank c'est un oxce lent

 

 

“driver ” ot cst parfauiloment drexsé pour Ia |
swllo.
Parls.—Cheval bal, 7 ans, 156 malns 24 pouces

c'est un bon ** driver ct fnitoimont dressé
pour Ja sello et un bon sautour.
Gipsy.--Jument bale, 6 ans, 15 mains, 3 pou-

ces, Peant de “Terror” Cottons ent est pl
de ct Li és élégante sous tous les harnais. 4>rensé0
pour Ju selle
Br»ndy.—lonio bai 1 ans, 15:ains, 2 pou

Ca any580 condult par une dame. pouces
Jennv.—Jumont baie, 7 nns, 16 malus très
laizante sur Ja route, calino sous lo harnais,

Parfait t fable pour une famille.

Hero.—Choval Lai, 7 ans, 15 mains 3 ces
à de race. Bon sous tous Ica harnais et oxtéricu-
romont beau sous la scie, bon eautour,

Glencor.—Cheval bat, 7 ana 13 mains, 3 pou-
con à do race, venant de ** Junto * Il est parfal-
tement drussé pour lo harnais ot la salle,
Barkaway.—Choval bal, R ans, 16 mnins 1

pouce c'est tin Animal ti és fabio » ous lo harnals
que l'on peut atteler à uno Victoria où à un cou-

Fred.—Choval gris, 7 ans, 18 trains, 1} pouce,
C'est un animal extiêrrement bon rat rou-
te : !t peut trotter dans environ:
Prinoe.—Cheval bongro ch. 6 ane, 15 mains

1 pouce vonant do ‘“ Sunchine " c'est un deiver
de première clax 0 drossé our la selle pour une
dame ou un homme.

——AURSI—
4 Selle s de dames,

4 jeux do Harnais Anglais importés
REMARQUE--Colte ocossion n°a jamais été

offerte Jr qu'ici, «ton nedoit pasialai>serécha
vr. On n'a jamais ou à Montréai un tel lot de
eaux chevaux offer à à la compélition putll-

que. C’est en sorte uno expéricnce qui o-t tan-
tée et l'intention da proprictairu est do vendre
Buna réserve (me me à porte si la chose arrive.)
Coux qui réellemont désiront achotar ua bon

cheval jeuno et sain sans aller dans l'ouest on
envoyer un agent, ce qui ne pout se faire qu'
grande frais, dovralont xaminer co lol.
Los Catalogues sont prêts.

La vente à 1.30heures a. m….

BENNING & BARSALOU,
9-jad | Encanteurs.

A Dominion Steam Carpet

Beating Co., No 11 rue Her-

mine, N. H. Tabb, Gerant. Tele-

phone Bell 708 et Federal 610.

Banque d'Hochelaga,
 

 

VIS est par le présent donné qu’un dividen-
de do (24) deux ot demi Fone ocnt au taux

de eix pour cent par année, àété néclaré pour
Len Sing mols fiinissant lo 31 mal prechuin, vor Jo
capital payé de cotto institution, et qu'il sara

able aubureau de a Banque a Montréal ot
sos sucoar-ales, le et Ap 6 premier de Jul
rochain. Le livre de (ransfert fi
=81 Mai inclusivement, sera formé du 17

Par ordre du Bureau, ’
2.3. A. PRENDERGAST,

128300 J A

PILULES DE JOB MOSES
Cette médocine ina: ble est in:pt édauprésaie

t

reux x auxquels les femmes sontsu-
jette par leur constitution. Elles donnent de

vigueur aux faibles et aux délicates, ct en ré
larisant oton renfo: L lonystème, forti-

fout la jeune,constitution pour les devoirs de in
vice. Pris à l'âge mar ou tunsla vieillesse, ellos
viennent un véritablo bienfait, ctà l'approche
do l'accouchementces pilules devraientétre pri
ses pendantles deux où trois semaines quiLA
cddent. los bionfuit qu'on en rencontre sont

os; olled fortifiont la constitniio
elles provionnent la faiblesso des organes
procurent du confort àla femmioet à l'enfant,
Dans tons les cns d'aifoctions nerveuses on

{Disales, do douleurs dans los reins vt les mem.
roi, depuisement, do battement de cœur,

d'hyn'éric, okde leurs blanches, cos plluies opè-
re’ unoguérisan quandtour les autrvs moyons
auront failli, ct quolqu'elles soient un remède
Witan sesne contleanuat néanmolus pasde
er de calomel, d'antiimoino où d'au choses
nulsibles à In conetitution.
Venduos par tous los marchande de médeol

port adromés
t. ageuts

bo ur lo nda rocureront par lo retour:
lg.allo u nienant :PET Woe tell cof au-delà de

CREE

 

ajer.—Chova] bal, 5 ans,16 mains, 1} pouce -

Meubles de Ménage
Ventede Printemps

—1891 —
Durant le temps losopenerpe sbussignés sont pré-

Attention spéciale-
Aux ventes des meubles ot offeta do ménage.

Nous avons maintenant des facllités muporiou-
res pourdiriger cou ventes, Toul ce qui nousse
ra conflé recevra une attention parlculière,

n prétera .OS Pp! aux annoncos uno çrande at:

Prompts rapports et condi-
tions liberales

Les porsonnes qui désirentvendrepourent ve-
nir nous voir <u Rous onvoyeruno carto postale,

Bell—1744
Téléphones {Fotérnnr357

BENNING & BARSALOU, |
Co Encanteurs.

 

84-jno
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— TOUJOURS —

Enavant

 

O'est bien le mot lorsqu'il s'agit de
nos importations du printemps

Nous voulons vous en
parler aujourd’hui

parcequ'’il est en temps.

Le temps est devenu si chaud qu'il
vous va falloir échanger vos sous-vête-
mentad'hiverdepourplus légers, sansal-
ler toutefoisàl'extrôine, ce qui vouscau-
serait à prendre du froid. Quolquechose
en laine douce et légère. ni trop épais,
ni trop mince, est ce que nous vous of-
frons pour cette saisoh. Les prix sont
tuodiques et à la portée de toutle mon-

ALBERT DEMERS,
838 Rue St-Jacques.

LEE ELILBGLE #
 

*
 

 

Province do Québec, District de Montréal,
Cour de Circuit No 1198,
Dainaso Charren, oultivateur de la parolaro de
Ba-nt Jo<eph de Chambly. dans 1a district de
Montreal, Dowand: or va Aristide Magnan,
nutrefois de la patol-se de Salut.Charlos de
JLachenmio,dandle districtde Joliette et inain-
tevant en lieux inconnus, Defendeur.
armotion du demandeur il {xtordonnéToi

ordour do coin ns les deux mo
Montréal, 99 avril1800,
290-2 J. B. EMOND, Dép. G.0.C
 

Provinco de Québeo District de Montréal,
CourdubNo 1388,
David Orawford, demandour va Charles S,

Henvysrcge, défendeur.
Le Flämne jour do Mal 1801 à 10 hrs de l'avant-

mil, A non bureay, 9 rue 8t François Xavier,
on In citd de Montréal, seront vondue. par auto-
rite de Yustico, 1rs blons ©. effets du dit défen-
deur salsis on cetlo causo, consistant en plano,
ota, ric,
Sondriton argeat comptant.

G. MASSE, n.C. 8
Montréal, 20 Avril 1891.
 

Provinee de Québec District do Montréal
GaurdeMagistrat courla cité do Montréal,

°
Alfred Martineau. demandeur: va William

Brault, défendour ot Timoléon E. Martin,
gardien. .

Lo 9itme Jour do Mal 1891 A 10 houres do l'a-
vant-taidi, à Ja place Jacques-cartler on ln cité
de Montréal, acront vondus par autorité do
futico, au plus haut offranto Jornler enché-

u  tlasour, les moub'es ot dit en- TA en av
deur, rajais en cotte cause, consistant en men. uu oùfonte personne voir .
bien do ménage, etc. A. RICHARDSOS,
Conditions, argent comptant, . Ofcier-Ragparler,

M. J. A. DROELLES, H.C. 8. pourle district éluctoral do: spat
Nontréal, 20 Avril 1801, Napiorville, 23 Avril 1S9L

. y

__
“RATT

FISCHERPIANDS ‘Fs
—_—

Le plus GRAND CHOIX EN Gay,©"x i

BAER
NorreDame Mana

Seul importateur des pianos Hazelt
ot Dominion ot dea Orgues Ent

‘ Domsinion,

     
  

  
   

   

  

  

   

      

 

     

      

         

    

ce
260-208UL187-Ue,3

$1,000
——— DRa

Éecomprns
A tous marchands d

canteurs qui prouverontqueok

S'7 Articles
d'ameublement en
chônefaits are goûtot Loir us

ualité alent jamaj precièr
Bic au prixde © été offerts au po,

$198,
Ces ameublements comprenp,ent :

1 Set de Chambre, 7 *
1 15Marbre à orceaux des

ressorte de-li

à Motor rotaable de Centre Jess
1 Side-board fait dans Jesdermienet1 Tuble d'extensionde 8 pieds, 81 Resdesalon en brocatelle6 ou ? mor-

6 Bonnes Chaises de salk
1 Qanupéen Peluche. ob diner.

orte-chapeaux av1 Table de éulsiue=See bzeautie,
8 Chaises de cuisine.
1 Fautenil ou chaise de fantaisie,

Le tout pour $198,
Toutes les personnes ayant beso

meubles plus dispendivuy ou teinmarché peuvent être facilement sen
vies, car nous avons un choix de me
bles des plus considérable de tontekVille, étant sans contredit de 5 à &
pour cent meilleur marché que le pri
des soi-disants marchande de Mec
en Gros ou en Détail dela partie Over,

F. LAPOINTE,
—15651—

Rue Sainte-Catherine,
(Ouvert tous les soirsjusquà 10 boures),

#éina

   

 

* Provinces do Quebec District de Montréal
Cour de Magistrat pour la cité de Montreal
No 1:03 Lo

Josepn Emery Robidoux ct al, demandetry w
Moise Lubue, défendent.

Le Sieme jour de mai 1881 A 9 hrs de l'avrat
midi, au domicilo du défendeur No 47! re
D.olet, en Ja cite du Mantraa), seroet vends

r autorité de justice nu plus haut ofrans 4
d-rnier encherissour, lea imeudirs et effes de
dit défendeur, anluls on cotto cause,
en meubles de ménage.
Condition, argentcomptant.

E. H, LALONDER08
Montréal, 29 Avril 180L

Canada Provincede Québec, District dTerr
Cour Snpésicure,

L'acte des élections fédérales contestée fax
Election d'uu mesnbre de la Chante dé
Communes du Canada, pour le dutriet der
toral de Napierville, dans Je districi Jet
cintre d'Iberville, tonue les vingt sis fete
et clug ou derniers 1891) Hatforests
ment les jours de nomination ©
Mednrd ‘Vanchestuin Pé itionnaire «le
miniquo Monet défondeur,

AVIB outparle présent donné que le
septièmefour d'Avril courant. j'alr.çade
Marchand & Siarchend, l'rotouviaire: té
fiers de la Cour Superieure pour ie dire
diclaire d'Iverville, une copie de la péitia
lection, on cette causo avec une copiv de on
paruticn ot élection de domicile deeaioaud
pétitfonnair., et quo conforme ment & b
aux Rég'es de Pratique de la dite Courjs
bifé les dits pétitions, comparution et ses
de dumiclie des avocats du pd itjonnalre, ;

eehbkoi00is Lslon d’Knregistremout « Nai
vile, dan<le dic district éloetoral de Nip

 

 

THOMAS
BATISSE CLEXORA,

8 
 

Aux Aeheteurs
Ayant fait de gros contrats pourles

Meilleurs TAPIS de Bruxole
Je suis maintenant prêt à offrir mes

<IMPORTATIONS du PAINTEMS

 

 

TAPIS
BRUXELLES et WILTON

Ades prix spéciaux“à partir dezootte dale

 

© 188} RUE,NOBRE-DAME.

ESOn‘donläiñide-L0:coüsenrs-deTaphpreiiièreChe LE 4

lo Tas   

    

LIiCGET,

©MONTREA
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